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EDITION DU Midi
Leçon 4'Msteiro en action

T.es caravelles espagnoles, dont 1 ar­
rivée est attendue avec impatience, et 
que nous ferons photograver pour notre 
journal dès leur arrivée, «ont de vérita­

bles reliques.
On ne demande do toutes parts ce que 

c’est quo des caravelles. Voici pour au­
jourd'hui quelques notes explicatives, 
en Attendant les copieuses descriptions 
que nous no manquerons pas de donner 
lorsque ces étranges vaisseaux seront 
Ici.

On peut s’attendre à voir des vais­
seaux semblables ceux qui ont pour la 
première fois remonté le St-Laurent en 
1535. On croira assister nia résurrection 
de la Grande et do la J*dite Hermine et 
de YEmcrillon de Jacques Cartier. On 
Se récriera surtout sur les proportion- 
Invraisemblablement oxigücs de pareils 
vaisseaux pour fairo la traversée de 
l'Atlantique. Dans notre siècle de pa­
quebots immenses faisant leurs 500 mil­
les par jour, il paraît incroyable que des 
chrétiens aient pu so risquer à l’aven­
ture sur de pareilles coques de noix. On 
comprend mieux tout eu qu’il a fallu 
d’audaco et d’intrépidité aux découvreurs 
de l’Amérique. Do pareils coinages con­
fondent l’imagination, commandent lu 
respect.

La fianta-Maria, ainsi que les d*.ux 
plus potits vaisseaux oui l’accompagnent, 
la Nina et la Pinto, ont été construite 
l’an dernier sur le modèle des caravelles 
sur lesquelles l’immortel Christophe 
Colomb et ses compagnons ont tenté la 
découverte d'un continent nouveau.

La fianta-Maria de 1802 est, sous tous 
les rapports, dans les moindres détails, 
la reproduction do son homonyme de 
1492, telle qu'on la trouve décrite dans 
le journal do l’illustre navigateur.

Kilo est bfitio à l'ancienne façon, avec 
la mémo mâture, la même voilure, lo 
même gréement, jusqu’au mémo arme­
ment de fauconneaux et de moi tiers, do 
hallebardes et d’arquebuses. Ce sera 
toute une loçon de choses ; les poètes, 
les romanciers, le»dramaturges y trou­
veront des modèles pour habiller et 
armer leurs \ ersonnages quand ils les 
prendront au lôo sièclu.

La cabine du commandant est meublée 
dans le stylo d'alors ; sa table est cou­
verte de mappos, do documents, d’ins­
truments nautiques de l'époque.

En in sa mâture est ornée des éten­
dards royaux de Castille et de Léon, 
reproduction exacte des couleurs que 
Colomb a plantées sur le sol du Nouveau- 
Monde le 12 octobre 1452.

Les caravelles sont montées par d’ex­
cellents équipages, recrutés parmi la 
fleur des pêcheurs et des marins de Ca­
dix et de San Fernando, et sous lo com­
mandement d’un détachement d'officiers 
de la Marine Royale.

Ces bravos marins ont parfaitement 
réussi h faire la traversée dans leurs 
vaisseaux, dont le plus gros ne jauge 
que 240 tonneaux.

LA COIYENTIOH LIBÉRALE

Arrangements avec les chemins
fle fer

Nous avons reçu hier soir la lettre sui­
vant* :
Mon cher monsieur,

J’ai lu votre article pour la Convention 
d’Ottawa. Tout parait être arrangé par le 
ru itique. .

Plusieurs me demandent si les même»
avantages sont accordés par l’Intercolonial, 
le Grand-Tronc cl la Cic du Richelieu Jt 
Ontario.

S'il vous plaît y voir et répondre de 
suite sur le prochain numéro de VElecteur.

Votre dévoué, •
C. 15. Pou MOT.

Nous avons immédiatement fait l’en­
quête demandée aux divers bureaux des 
compagnies désignées par notre corres­
pondant.

À la compagnie* du Richelieu et Onta­
rio, on nous a répondu qu'il n’y avait 
pas eu d’instructions spéciales de reçues, 
mais qu’il n'était pas probable qu’aucune 
arrangement ait été pris avec la compa­
gnie, attendu qu'elle n'a pas do service 
direct avec Ottawa.

Sur le Grand-Tronc et l'Intercolonial, 
les arrangements sont les mêmes qu’avec 
lo Pacifique, et. les délégués pourront 
s’y fairo remettre des certificats de thème 
nature quo celui dont nous avons publié 
lu formule dans notre numéro de ven­
dredi dernier.

Les arbitres chargés de déterminer les 
comptes entre Québec et Ontario, siègent 
•n ce moment à Ottawa.

Le juge Burbridec représente le gouver­
nement fédéral ; lo chaucelicr Boyd, le
gouvernement d’Ontario ; et M. le juge en 
•hef CatauL, la pro\ ince de QuéW.

Actualités

Encore une journée do chaleur aujour­
d’hui.

Il se confirme que nos déléguée munici­
paux ont échoué arec leur emprunt eu 
Angleterre.

Le débat sur lo Home Rule te continue 
toujours aux Communes Impériales.

On télégraphie :
Rome, 13 juin.—Trois vaisseaux de 

guerre italiens partiront pour New-York le 
22 juin ; ils vont témoigner des sentiments 
amicaux (pii anime .t ritulicpour les Kluts- 
Unis. Le nouveau vaisseau do guerre, Le 
Roi Humbert, partira pour New-York le 7 
juillet.

Le Journal d’Ottawa croit savoir qjuc la 
Reine,à l’occasion du mariage de son petit- 
fd.i, fera chevaliers les maires des principa­
les villes du Canada.

^ M. Levasseur, membre de l’Académie 
Française, e^t en mer actuellement en route 
pour assister aux fêtes nationales qui auront 
lieu à Montréal, comme délégué de l'Al- 
liaitce française. Il est attendu dimanche.

Il ne sc JM133C pas de jour sans que Fin- 
fanto Kulalie d Espagne uille visiter l’expo­
sition do Chicago : maintenant que les 
cérémonies officielles sont terminées, ollo 
se rend pour ainsi dire incognito au parc 
Jackson et va où sa fautai lu la pousse. 
(3'eht ainsi qu’hier elle est allée déjeuner à 
l’hôtellerie du Cheval blanc, une reconsti- 
ti Lut ion de la vieille hôtellerie dont parlo 
Dickens, et qui hc trouve duns lo Midway 
Plaisance, auprès du moulin à vent hollan­
dais. Après lu déjeuner, l’infante a visité 
un campement d Indiens du Nouveau- 
Mexique, et s’est fait promener en fauteuil 
roulant tout le long de la ginude voie sur 
laquelle sont réunis les villages et campe­
ment étrange in.

L'amusante annonce suivante a paru dans 
divers journaux de New-York

“Cinq dollars de récompense seront 
payés à la personne qui rapportera k Mme 
B., 47e rue Ouest, une jarretière perdue 
dans Broadway ou la tie avenue entre les 
47e et 54c rues. ” La jarretière ayant été 
réellement perdue et non pas volée, on 
avait omis dans l'annouce la formule d’usa­
ge : “ Il ne sera pas [Misé de question à la 
personne qui lu rapportera. ” Cette omis 
«ion enlevait beaucouj)|(l’intérêt À Tuunoncc. 
Néanmoins de nombreux reporters se. sont 
rendus chez Mme B. pour lui demander des 
détails sur la perte du sa jarretière. Mine 
B., qui croyait d’abord que ces messieurs 
lui rapportaient sa jarretière perdue, lçs a 
fait bien accueillir, et lorsqu'ils Tout désa­
busée, tout en s'excusant do leur indiscré­
tion, clic leur a dit tout en montrant sa 
jarretière dépareillée : '* Elle était exacte­
ment comme celle-ci, et je suis réellement 
désolée de l’avoir perdue. La boucle était 
en or ; mais eu n’ost pas cela qui ino chagri­
ne. Je portais ces jarretières depuis . cinq 
ans et j’y tenais beaucoup. Je ne puis paç 
m'expliquer comment je l’ai nerduo «sus 
în’cn apercevoir. ” Tour une fois, par res­
pect sans doute pour certaines convenan­
ces américaines, les reporters se sont mon­
trés discrets et n’ont pas oublié jusqu'à 
présent le “ tour de jambe ” de Mme B. 
Dans toute autre circonstance il est proba­
ble qu’ils n’auraient pas manqué do publier 
ce détail.

AU LAC SAINT-JEAN

Dernières Dépêches

Nouvelles de Montréal
LE PROCÈS DE BRIDGEMAN

Montréal, 13 juin.— Mme Bridgeman 
continue son témoignage.

" Après cela, j'ai réussi A force do lut* 
tri s faisant appel k son honneur A lui faire 
consentir k me rejoindre k Montréal et 
d’ici, nous nous Hommes rendus k Rouses's 
Point, où notre mariage a été célébré léga­
lement. .J’a\oue qu'uni ès avoir été forcée à 
m’unir à lui, je ne 1 aimais pas, mais j’ai 
fait de mon mieux pour remplir mes de­
voirs envers lui.

“ C’est au mois de juin 1S92, nous de­
meurions alors sur la rue Bleary, No 83, 
qu’il me mit k la porte. Depuis co temps-là, 
nous avons vécu séparément. Je suis allée 
de temns à mitre le visiter chez lui dans le 
but d’obtenir une réconciliation. Ix>rsque 
je lui ai dit, le malin du l) mai, que je ne 
voulais pus qu’il m'accompagnai à l’endroit 
où je me reudais, il m a dit que c'était pro­
bablement une maison de débauche. La 
raison peur laquelle je ne voulais |nvs qu’il 
me suivit, est qp’il voulait s'afficher comme 
étant mon mari. Je n’avais aucune objec­
tion A ce (pi’il me suivit chez lo professeur 
Lcbqmlc, parce que je leur avais dit lâ que 
j'étais mariée A Bridgeman. 99

Questionnée au sujet du mariage simulé 
célébré k Winnipeg,elle ajoute qu'elle s’est 
rendue au bureau de Bridgeman l’après- 
midi en question et que co dernier a fait la 
remarque qlibelle paraissait soufflante. 11 
lui a offert un verre de ce qu’cllo être du 
vin. Apiès l’avoir remercié do ce qu’elle 
prenait pour de la complaisance k son égard, 
elle but le contenu du verre. Après cela 
ses souvenirs sont très vagues.

File agissait, machinalement, comme si 
elle *e fut trouvée sous l’effet d’un narcoti­
que. Kilo a une vague souvenance d’avoir 
fait un certain trajet,-eu voiture et d’avoir 
apposé sa signature h un contrat quelcon­
que, mais ne se souvient de rien très dis­
tinctement. Elle n’a repris sa pleine con­
naissance que le lendemain matin. Elle ko 
trouvait alors dans les uppurtemeuts de 
Bridgeman.

Les avocats de la défense font ici à ma­
dame Bridgeman plusieurs questions au 
sujet de ses jmuurs à clic; mais le juge 
déclare cos questions illégales.

M. Quinu s’oppose k une question sur ce 
qui regarde ce que lo témoin avait fait de­
puis que sou mari l’a mise A la porte. Le 
tribunal décide qu’on ne pouvait demander 
uu témoin do rendre compte do sa conduite 
depuis les derniers quatre mois. Ceci n’a 
rien k faire avec la cause.

En réponse à M. Quinn, le témoin ré­
pond qu’elle était Agée de 10 ans lors du 
mariage simulé k \Yinuipeg. Bridgeman 
voulait que 1« mariage eût lieu secrètement,
A • « 4.1. 0>n «1 n 1 A ait 1 L. ta. A ta. a A. .. ..RI .1 . ^ Aen dehors de la ville,

mariée légitimement, c’est qu’elle’ voulait
hériter «ous pou. ?

I
i cil

>arce qu’il devait 
c a insisté jmur être

Les libéraux de Chicoutimi com­
plètent leur organisation

Roherval-, 12 join 1893.
M. le rédacteur,

Vu qu’il y a eu impossibilité de réunir 
une assemblée de tout le comté de Chicou­
timi, après entente prise avec M. Savard 
de Chicoutimi, nous' avons convoqué une 
assemblée pour la seconde division du 
comté du Lac St*Jcan. A cette assemblée, 
une Association libérale a été formée pour 
la seconde division du comté du Lac St- 
Jcnn. A cette assemblée ont été choisis :

Président—L. 1*. Bilodeau, marchand de 
Rqbcrval.

Vice-président.—T. I). Latour, notaire 
de Roherval.

Secrétaire.—C. O. Lubrccque, avocat de 
Roherval.

Assistant-secrétaire.—M. le baron Alfred 
de la Iloissière, de Roherval.

Trésorier.—Jules Constantin, médecin 
de Roherval.

Adjoints au comité de régio : MM. Fran­
çois Girard, Auguste Pelletier, Raymond 
Girard, Pierre Dcsbiens, Joseph Ville­
neuve, Luc Lizottc, llyppolite Dufour, 
Théodulc Villeneuve, Zépliirm Lulancette, 
Vital Bouchard, Louis Morin, Joseph La­
voie, Johnny Otis.

Ont été nommés délégués k la Convention 
libérale, les messieurs dont les noms sui­
vait s

L. P. Bilodeau, écr, marchand, Robcr- 
val ;

llyppolite Dufour, Roherval, cultiva­
teur.

Délégués suppléants :

** Roberval

Clovis Audct, Louis Tremblay, Luo Li- 
zotte, le baron de la Boissièro, la baron 
Contran Hùo, Philippe Rinfret,

St-Primc

Edouard Marcoux, A. Marchand, Félix 
Rainville, Ovide Lavoie,

StFélicien
1). Têtu, Xavier Savard, Hilaire Dumas, 

Antoine Hébert, Joseph Routier.

Sto-Méthode
Joseph. Lanzevin, Alex. Hébert, -Al­

phonse Richard.

Normandin et Albanel
Honoré Hébert, J.-B. Caibouueau, Nar­

cisse Picard père.

Chambord
Laureut Létourncau, marchand, Xavier 

Laroche.
Lac Bouchette

On'-si me Coulure.
# C. O. Labretoux,
R*c. osa. lib. 2nie dir. 

comté du Lac St-Jean.

sauver hou honneur.
Le docteur Mtinro dit qu’il a entendu 

h-s trois coups de revolver et a vu la jeune 
femme glsunl dans une marc (le sang. Elle 
lui a dit que* son mari l’avait blcwaéc.

Le docteur Hamilton, de l'hôpital Géné­
ral., est ensuite interrogé.

Mademoiselle Bloomfield, demeurant au 
No 71 côte du Beavcr-hall, dit qu'elle est 
modisto et était soi lie pour ajuster une 
robe. Lorsqu’elle est revenue au bout d’une 
domi heurc, elle a trouvé la porte fermée k 
Olof d’i dedans et a entendu une voix do 
femme appelant uu Recours. Elle t cru d’a­
bord que quelqu’un essayait de tuer sa 
inèro.

Mademoiselle Uzzie King explique qu’el­
le a entendu du bruit ot qu'elle \ vu une 
femme étendue dans un coin, la figure cou­
verte de. sang.

Henry Gatehouse, marchand de poisson, 
dépose que Mlle Bloomfield est vcuuc chez 
lui et lui a dit (pie sa nièce était en train 
de se fidro assassiner. Il a entendu trois 
détonations, il reconnaît l’accusé comme 
étant le même qu’il a vil sortant du No 71.

M. B. 8. Bain, fleuriste, dit qu’il a cm 
que quelque chose d'étrange rc passait au 
No Ivo 71, Côte du Beaver Hall. Il a tra­
versé la rue et a vu une femmo (pii venait 
d’être blessée. Le témoin a remis le revol­
ver au constable Mcsnard.

Le détective Barrett raconte l’arrivée du

Erisounier au poi-te central de La police, 
ridgeman s’est livré de lui-mème.

( Phi* tard)

CONTES BRIDGEMANVERDICT

Le projet Ouimet-Taillon à
l’eau

Montréal, 14 juin.—Hier soir ce procès, 
qui a désappointé bien du inonde, car on 
s’attendait k des révélations scabreuses sur 
le compte de la jeune femme et de certains 
Montréalais haut huppés, s’est terminé par 
un verdict aflirinnlif contre l'accusé : dé­
charge d’arme k feu avec intention de tuer. 
Le jury « cependant recommandé l’accusé 
k la clémence du tribunal.

Sentence remise k plus tard.
—La Patrie disait hier :
44 Les jeunes conservateurs discutent de­

puis quelques jours le projet de fonder un 
club conservateur en opposition k la société 
par actions rêvée par lu biav* général Oui­
met et scs officiers.

Un tory en vue nous déclarait ce matin 
que cette dernière association aurait pour 
effet de désorganiser ce qui reste du parti 
conservateur ou de mettre ce même parti 
dans les poches des entrepreneurs et des 
exploiteurs.

Les jeunes, ceux qui font les lutte», veu­
lent qu’on compte avec eux et ils ont rai­
son.

On ne croit pas que lo ministre des Tra­
vaux Publies tente encore la réalisation du 
projet qu’il caressait, étant donné l'impo­
pularité croissante et du projet et du mi­
nistre. "

du Vnr, du Gard, «lo l’Hérault et du Mor­
bihan sont notés par les consuls américains 
comme infectés.

Aucun renseignement ne peut être obte­
nu maintenant au Hiijct de 1 épidémie cho­
lérique dans la Russie ou dans l'est de 
l’Autriche, mais elle sévit dans quelques 
endroits isolés lo long do lu moi du Nord.

La nouvelle que le choléra avait éclaté 
parmi les i>èlerin« de la Mecque, cause nu 
Cairo la plue vive émotion. Ces pèlerin* 
sont en plus grand nom lue que jamais cette 
année ; oïl parle de 40,000. L épidémie ne 
répandrait avec eux sur les deux rives*do 
la inor Rouge, et commo on l'a constaté 
Tannée dernière en Russie, il n'v a pus de 
plus terrible moyen do pr«q>&gatioii du 
fléau que ces migrations de peuples. Los 
autorités anglaises redoublent de pi écail­
lions et vont jusqu’à refusoi les jioniiis- 
sions d’été aux membres du corps médi­
cal.

{Plus récent)
Paris, 13 juin.—-Neuf décès cholériques 

ont été constatés hier k Alais, département 
du Gard, dans le «ml de la France.

L’état sanitaire d’Alais a été reconnu 
comme beaucoup plus mauvais qu'on ne le 
supposait, et le service (lu santé de l’a ris a 
delegué un médecin pour étudier la situa­
tion et les remèdes qui pour'raient y être 
apportés. Cu habitant T Alais est mort su­
bitement aujuurd hui à Bessègcs, frappé du 
choléra.

1.0 choléra a éclaté k Frontignan, dans le 
dépuitcmcnt du l’Hérault. A Cello, il y eu 
trois nouveaux cas ot nu décor aujourd’hui. 
On a noté un cas suspect k Lyon.

Une déjx'-chc de Saint-lVUrsliourg dit 
que le» autorités du gouvernement de Sara 
tolF ont demandé GU docteurs et 200 gardes 
malades auxiliaires. Le choléra ru ptojiage 
avec telle rapidité, (lisent 1cm autoi ités, quo 
les médecins locaux sont absolument insuf­
fisants.

Le grand prix de Paris
Taris, 13 juin—Le grand prix 11 été 

couru hier k Longe Lamps. Il réunissait 
11 partants. Ragots by, le {amlaiii du Riron 
do Schicklcrs et lu cagnuiit du Derby degttL .
Chantilly, il y a quinze jours, est arrivé 
premier, battant le favori anglais Ravens- 
bury, k M. Rose, arrivé second. CaUistrate 
s’est placé troisième.

Le prix, suns les entrées qui lu doublent 
presque, su monte k 200,000 francs, offerts: 
150,000 francs mir la v*ill «le Paris, et 50,­
000 fratics put les compagnies du chemins 
de fer.

T a journée a été splendide. Toutes les 
notabilités de la société parisienne, les 
grands porsounages politiques, l'élite des 
colonies américaines et anglaise» étaient 
présents. Comme d’hahitnuo, il. y 1 cu 
exhibition des plus magnifiques toilettes et 
des équipages les plu» brillants. Lu prési­
dent Carnot et scs tils ont fuit du bonne 
heure leur entrée sur lu champ «le coin ses ; 
de» acclainalious enthousiastes leur ont été 
prodiguées.

Arrivés aux hôtels

St-Lnwrence Hotel, Rimouski

Liout. F. Hislop, Mme .7. K., Mlle E., 
et M. Jenkins, George Harvey, Lieut. J. 
M. Paine, Halifax ; H. E. Wall, J. Mars­
hall, Montréal ; L. E. Rhéauino, »ir Hec­
tor Langovin, Québec ; M. ot Mme L. 
l'iko, New-York ; A. H. Little, I>. 
Yahes, B. G. Boulton, E. P. Borden, Phi­
ladelphie ; Mme Prootur, Melle JL Turner, 

' Bt-Jonn.

Hôtel Résina, Sainto Anno do
Beaupré

Noms enregistrés au Ilégimi depuis lo 10 
juin jusqu’au 12 :

Mme J. Boutin Bourassa, Mlles Simon- 
ncttii, St Romuald j Mlle L’Heuruux, St* 
Joachim | Henry J. Hamilton, Mme. J. 
Hamilton, A. S. Hamilton, Doice Hamil­
ton, Mlle Kelly, Lévis; 11. Y’alli» ro, Adolp. 
Taschereau, M. Clint et mrli, C. E. An-

ter», E. N. Ch i idc, L. Dufresne, Corinne 
imard, Oédôon B. Lallcur, Mme C. B. 
Luiicur, Elmiro Lallcur, Mlle Iktiden, H. 

Barden, S. Bardou, Arthur Scott, l'Union 
Chorale Palestrina, N. 15. S. Dionne, J. 
Giroux, Kvuliiig Simard, P. Bruiiot, Mlle 

, Edouard Malte, Laura Trudclle,Brunet, # ________r
M. et Mme Lamontagne, Pierre Ihdégaré, 
M molli dégaré, Einmu Bidégaré, Cyr La­
croix, Marie B rousseau, Emma Gagnon, 
M. et Mme L. Morexicy, Mino Tanguay, 
Emile Labergc, Eden Giroux, Alex Hardy, 
Québec; D. L. Augé, Trois-Rivières; A. 
Martineau, Emile Bolis, M. Mme et Mlle 
Radakin, L J. A. Déronic, Montréal ; M. 
McLimont, St-Ifyacintbo ; Mme Henry 
Grist, Ottawa; IL A. Benoit, Toronto; P. 
H. Callunan, Julia Cullntiuu, Boston Mass.; 
M. et Mme J os. Deniers, Chicago ; Thomas 
Lebol, Métis; Alex Moiitpctit, Limoge», 
France.

Le choléra en Europe
Paris, 12 juin—Un décès cholérique a eu 

lieu aujourd'hui k Bessègcs, près d’Alais 
(Gard). Deux personnes sont morte» hier 
du choléra k Montpellier.

La Turquie a établi une quarantaine pour 
tous les navires Arrivant de Marseille.

Marseille, 12 juin—Le choléra parsît 
avoir perdu k Marseille son caractère épi­
démique : il s’ust cantonné parmi la popu­
lation italienne de 1a ville, dans le quartier 
de Canelettc. Ce quartier, un des plus mal­
sains do Marseille, est celui qui, déjà, a lo 
plus souffert de l’épidémie en 1884. Trente 
décès ont déjà été constatés, et ce chiffre 
est probablement au-dessous do la vérité, 
malgré lev persistantes dénégations des au­
torités qui se refusent à constater l’exis­
tence même du choléra.

La propagation de l'épidémie dans les 
départements suit une marche constante et 
les départe men u des Bouehes-du-Rbônc,

Tribune libre

Mon cher Facaud,
Votre Journal d’hier m'informe qu’à l'as­

semblée «es libéraux dd comté de Québec, 
tenue à St-Ambroise dimanche dernier, 
pour choisir la délégation du comté k la 
convention libéralo d’Ottawa, j’ai été 
nommé l’un des délégués supjManli de 
Reimport, conjointement avec quelques au­
tres citoyens de celte paroisse, et notam­
ment avec Monsieur Edouard O’Brien, 
maire de Beauport et préfet du comté de 
Québec. Je savais que Son Honneur avait 
obtenu, sou» le gouvernement Mercier, uno 
petite place dont il avait été évincé plu» 
tard ; que depuis nue M. Louis Phinppo 
Pelletier a les clés du paradis, le dit Mon­
sieur O’Brien lui fait une cour assidue afin 
d’entrer dans lo réfectoire ministériel de 
Québec ; mai» vous m’apprenez qu’il s’est 
converti et est revenu dans nos rangs. 
S’il est vraiment libéral, sa conversion 
me parait trop récente pour que d’emblée 
on aille ainsi lui oonfler i’orgonUation du 
parti. Et je me demande si, («n le nom­
mant, lui ot quelques autres libéruux de 
nuance aussi délicate, on n’a pas voulu 
blesser et écarter les véritables libéraux du 
comté. Cette promiscuité peut servir les 
intérêts de quelqu’un ; mais je n'en suis 
pas et je m’un la Ve les mains.

Pour répondre à l'invitation de notre 
illustre chcf.jo me projioao d’aller à Ottawa 
le 20, mais je vous prie de croire que ce 11c 
sera pas en compagnie de Son Honneur, ni 
en quAÜté do délégné suppléant de la pa­
roisse de Beauport.

Bien à vous
# JT E. B*dakd.

Québec, 13 juin 1893.

( Voir la deuxième page)

LISTE MS PRIX
— DICS -

Produits Chimiques
- DE la -

MAISON LIVERNOIS
PREPARATIONS DE VASELINE

— DE LA —

CHESEBROUCH MANUFACTURING CO. "
VASELINE PURE

M
U

tl
H

(< | H

“ è. “
• • • •

• •••• Ills

Pur cnnistro de 5 lbs.................... .$1.11
28

- 16
Grandeur No 2, bouteille de 5 o?, 17

« 14 1 44 2 44 
«• a 0 «« i.

En cunlstro contenant 1 41

10
7
3

BLUE SEAL VASELINE

En bouteille do5oz..................... 12
6•> «i

VASELINE BLANCHE
(Qualité Sui lkhnk)

Pur cnnistro de 5 lbs......$1.85
44 1 44 47m •••••••••• TI 9

(t 1 li Q7O -, ....... taJl
«t
It

M
II

Grandeur No 2,bouteillo de 5 oz. 20
44 ii j « o •( 22

VASELINE CAMPHREE
Pur cnnistro contenant 11b.... 35
Grandeur Nu 2, bout, do 5 oz.. 18

«i i« y m “2 ** 22

VASELINE CARBOLATE
Pur canistro contenant 5 lbs.. .$1.40 

44 “ 44 l “... 31
Grandeur No2, bout, de 5 oz.. 17

44 44 1 , 44 44 2 *4 .. 10
ARNICATED VASELINE

Pur cnnistro contenant l lb... , 35
Grandeur No 2, bout, du 5 oz.. 18

ü «t i «i n o «« io«| «-< • • AM

VASELINE HUILE
Pur cnnistro contenant 5 lb... .$1.41

8 oz.... 17i* n i«

HARD BODY VASELINE
Par cnnistro contenant 5 lbs.. .$1.21

1 44 ... 21)ü n «

VASELINE CERATE
Par cnnistro contenant 1 lb..., 35

VASELINE VETERINAIRE
Par cnnistro contenant 50 lbs. .$G 75

6 44 .. 79
1 44 .. 22

VASELINE ROUGE
Par cnnistro do 50 lbs..................... $5.85

n « i* r, m nq
ii n n i n onA ........ Ai V

II
II

II
II

II
II

La liste do samedi prochain con­
tiendra les prix des produits de Vase­
line servant pour la toilette.

PAILLES !
PAILLES !

•OOO-

NOTRE ST0JK
- DK —

Chapeaux feutre léger- paille
ES r MAINTENANT AU COMPIET

----------- -
Chapeaux de paille blanc, noir 

et bleu marin
Chapeaux (le paille matelots et 

Jack Tar pour enfants
Chapeaux do paille tous genres 

pour garçonnets
Chapeaux Canotiors Anglais 

pour hommes

C. It. Renfrew & (!#.
35 ET 37 RUE BUADE

80 nmra—2m

BLOUSES

Pour Dames

La balance de nos 
blouses d’automne 

et de printemps
SONT OFFERTES EN 

BAS DU PRIX 
COUTANT

Venez tout de suité I
- KT —

Vous aurez le premier choix

Fortin » 
Michaud

105-111 rue St-Joseph

THEATRE ROYAL
Salle Jacques-Cartier
A. KISKT& Cih........Propriétaires ot gérante

Semin i commençant lundi, 13 juin
t>«)0..... —

J A GRANDE COMPAGNIE de M. Pun- 
gonlhi, accompagnée d’artistos «les 

deux koxus. — Hairy cl Marguerite, deux
enfants, AgcWs rcéneclivemcnt «lo S et 0 nus, 
iiccomnliront à lu hauteur énoi mo du 40 
pieds « i h tours du force incroyables.

M. Pcngorilla, l’hoininu singe?, exécutera 
scs tours d’adresse à uno liai»leur de 40 
pieds.

Mlle Mantalini avec m*.s pigeons dressés 
sur le lil du fur.

Et une kiule d’autres artistes.

Prix populaires ; 10, 20 et 30 cts

Matin ftra : makhi, jki’oi r/r ha m km
mi un....— iiii1 ■—inwnnMW«.w#tiin—iM

•V

GRANDE SOIRÉE
Dramatique et d'Opéra

-x:o:o::

MARDI, 13 JUëft!
A L'ACADEMIE DE MUSIQUE

BOUS LA DIUKCTION I>KS

OFFICIERS DE LA GARNISON
G i «icimm*ment assistés par plusieurs 

(liuiicb et messieurs du cet tu \ ftllu

jtu NOUVEAU LOCAL
)'«# o.o:s-r-

LES EDITEURS

IfEKiVlItl», F-fs & (1c
Ont tiuiiHporté lu siège «lu leurs affaires 
dans lus HpuciottM.-ft bûtifucH ci «b vaut ««.vu* 
pécs par M. Thos Andrews, quincaillier, au

No 5 ruo St-Joan, H.-V.
7W voiiim dt M. Cyr. Pm/uet, horloger,

Où ils aniil nuiintmiuiit installé».
Ils viennent 11«* recevoir directement des 

mamiféit t ure» les plus eu reman un grand 
assortiment du

PIANOS.
HARMONIUMS ot

IimtriimcniN do mu «Iquo
do toute ormCco 

Eto., ot :,
Machines A coudre wuil» rlvalou

•* DOMESTIC du Now-Yorli 
Nouvelle intlNlqUO voonlo

ot lnMtrumcntnlo
étftTAccords et réparations du pianos, etc. 
Prix modérés et conditions faciles.

No 5 RUE ST-JEAN,
HAUTE- VILUi gü Kit ICC.

DEMANDE
ara

QKMANhl':.- SIX Fl LUCS, ouvrières 
do premièro classe noue monter les 

chaussure». B«»iim gages, aadrcs&cr à
John Rjttiiik,

10 j—3 fs. Rue St • J lélènc, St-Hoch
■v^Mtwnnr iVPinMVJtiyf
OKU VA N riS DEMANDEE. On dciuumlo 
Ox au No *2H rue Ifûücrl uno servauto géné­
rale. Hou» gages, 

b—J n «>

Demande d jlmpi.oi i u j«mi.«; iiommo
marié, r-.vant. uneoxpéi'h'iicc «le vingt an­

nées (lain le «:oinniena) «lo libralrio et. isipelo- 
rie, |i«»s^é«lunl le» «leux langue^. »<ilt pour lu 
comptoir ou la eoiiipnilitliie.

I»'voih «lu («dT-graphio et «lo st/nographie 
donnée chez ni il, «vue coii«lltloii:i fucîlcsau 
No' Il J, r »i«- Meuide.

3 juin F. X. Fournier,

DEMANDE! - Ua hou froiunKcr trouverait 
ilt- remploi immetlIaUMunnt* Bons gag« s. 

Itùfércucosexigées. S'adresHor â
U NAP. I1EAUDOIN.

______________________Si II KN III. I.ICVjfl,

A VENERE Deux sépii'atour» «I«> crémo 
un Danois et ur. Isivnl, une hanito U 

Isîtirro et uu engin «le 12 élievaux-vaiicur cri 
lam or «li O, a vendre A bon marché. S'udrowtorti

L NAP. BEAUDOIN,
Juin J. n. o._________ Hr-HENRI. DEVIS.

NOUS. IJCS SOUSSIGNES, AGENTS il'ua.
mu nui ce. par h: pré.cnt OOiiSentuiiH \ 

tenner nos h iroaux rosi>ocUfs ai h. j». m. les 
samedi» :
C. P. Champion, agent, Royal & Queen

Iiim. Co.
II. II. Skwklu “ Imperial '* ••

•K. ÎIùlî.«iwav “ Klro lus. Ah‘* ** "
OwxN IIUMITIV & NkI'IIKW, AtlliH et Ntttto

liai. In», t 'o.
'i'. II. M Alios V, bcoltihli, Br. Ala Ac, Uuilud

Kiru
McGlRêc Maiiony, Hartfoid Fire.
T. Roy. Aliluuco In». <*o.
W. J. riiAHKii. Western 5c Munohostor

J. R II r W il JT K, North Auioricnn 
. M. MoMibatcrn; Guardian, IjiiicAHhlrnéc

Union
J. d. Huij.vkai', PhriMiixof lAirtford 
OinouxAc EotiL Sun InsuranceOlllca.
F. X. (JoHhhi.iN & Cil*. Agilculluval Insu-

raiico Co.
1er Juin-2sem

bonnes cout urières trouveront doCIOUTUItlERICS DEMANDEES. ~ Pin- 
j HieurM bonuos coutil 
l'emploi un u‘adrcH.'uu»t k

U HERO EVIN 5c FRERES,
J00 et 102 Cote do la M«i.ilugno.

DEMANDE.—Ou «Icmamlo «lu» »orvaeto», 
ur. hou cuisinier pour un hotel, ut un 

hou barbier.

19 mai—Ino
Adresse :

J.'W rue St-Ollvler.

TYKB SOUMISSIONS cachetées et endos- 
Séos ** Soumissions ” seront reçues par 

les soussignés, d’iol à MARDI, le 13 cou­
rant, pour la couverture en métal du nou­
veau bloc de J. K. Martineau, écr, mar­
chand.

TANGUAY 5c VALLÉE,
Architectes.

Québec, 8 juin 1893.—5f

1\EMANDE D'EMPLOI.—Uno ro-poctable 
JLJ oi phi-lino do vingt-deux an» sollicite uno

S loco, ou coinrnu écrlvuin. ou comnn» luditu- 
rico dans uno famille privée, ou connue de­
moiselle du compagnie.

Si
19 mal —

<ulrester au
Bureau do L’EnecrKUH.

Èoct—1 au

ULRI0 RARTHF^ riiacteur

EN
- DIX — i

MOBILIER
RUE DE L’EGLISE

JEÜDS
Le 15 jiiiii courant j

-A- 2 THE. 30 J?_ 1VE. .

J’AI reçu instruction de P. 0.
D’-Ameni], écr, do veudro à 

l'encan tout son mobilier de pre­
mière classe, consistant en •

TAPIS, Bruxelles et tapestery, v. 
M1SUBLES de touto espèce, • 

SETS do union, do chauibro 
à coucher, A diiu*r, > 

Etc., etc., etc.
USTENSILES DIS VUIS1 NE, 

POELES, VAISSELLE, 
ETC , ETO.

—---- OO0

Vente sans réserve d’un mobilier 

de première classe

Yisiblo Horcraüi, M juin courant
Do 2 h. à 5 2i. p m.

CHARLES CYR
Excursion a ” ' '
Le 24 juin prochain

r.\n i .i . —
CHEMIN ilo l'or Uu PACIFIQUE

Sous los nuniitoon ut au protU «lu 1a 
bouletO batnt Jean D.'.ptinio 

(lu Ciuéiiuu

Prît du pamge: 8:1.00 Hcalom n', iilfrttreUur
1» m hillut « »«»ro!it hoiu pour to it lo temps 

«pic dui*ui«)iit 1«-, brillaiito-i t«MtnQUo Montrait 
pr«*p.iro autupih-iiin.it ut uu! «« liront lieu unlr0 

24 ut 2b Juin iKjr.t
'mix qui uehètonuil huit» hlllobt «In laEo- 

«délrt Ht-J un n I tu | it i -*i <* pounual paitirutro* 
venir par tou» I«-k train».

I/^JIJulii Ho trouvant hi -atumU, uu train 
Mi«'«,»al part irn l«^ soir «lu Guo .uc, après lus 
liuurcs d’altUlru*.

No |m» ouhilor qu'il n'y a quo I.* l.ilh t» do 
ia .^iciété St-Jcuii-liapiitfto qui s: vuudiout

!»• prix orditmiro c-«t,(lo |5.ün. »
Allons donc un foutu f«Uor a Montréul 1 
* VH dépôts do InKcta Noi’om aiinuiici » plus tard.

TJ nmK 37. ot 5» ou 93 J

BVMTWh

VESTES sans RiiSliRVE
DK -------

MEUBLES

CKTH DK OIIAMBHES EN NOYER 
^ noir, vu chèno ut ou oiniü depuifl 
$10. J

Hidi.boanl, cliaisua, lablv» à extension, 
à pauiM iiux, do eunlre, du iaiitaisic, etc.

Hots do salon ou ciièiiu et eu noyer noir 
(«lumière mode). Fantouiis ut chaises do 
fantaisie, pupilies d’ollicu en noyer noir et 
« il chêne, pupitres «le dames («lavenport), 
HOnimiurH, paillasses, inaicias eu crin pur, 
delaine, de libre, gaule robe a, coin modes, 
etc., etc.

Spécialité : VOITURES D’SNFAHf

GEO. VALLSERE
312, RUE ST-JOSEPH

Télôpliono 8UI 17 avril— 2 m

AGENCE EUROPEENNE
-OOO

107 RUE ST-PIÊRRE
, SPÉCIÂUTKS 1 ^ 14^—

Produits français et anglais
----QUO-----

Epicerie*,
Parfumorioi,

Spécialité pharmaceutique,
Etc., otc., oto.

SAT Liste tir prix et échantillont envoyés sur
tir niant le,

CORRESPONDANCE SOLLICITÉE

L. A. BERGEVIN
(lin face do la BANQUE DE gUKBKO} 

---------ooo------- —

COUTURIERES DEMANDEES. - Uno 
modUtu a iiiimôdlalcmeiit besoin du 

doux honno» couturléroM. S’adrc-acr k Mis* 
IJurko, 103 ruo St-4eaa.

'X mal—

A VENDRE.-A honno « contlltloiîk nu lo 
(l'êlégaiiU grlllago^ on 1er cl on broch 

pour rit riiioa ot porte» <lr inugadn^. Ad rus 
•oz: JJoHoStf, Bureau de PuoUa 

1C mal—

SEUL AGEHT A QUEB1C POUR LA VENTE Dil 
CELEBRE “CHOCOLAT MINIER"

TELEPHONE No 1001.
lü niai—Im

ALLEZ EN FOULE

56i Ruo ST- JOSEPH
VOUS TROUVEREZ CHEZ MM.

0. GRENIER & G14
Un asiortiiiiciil complot do pipes, saoa 

à tabac, ctu
De )tlus un billtf poilr le tirage >l’une hcr* 

loge valant $15,00 à chaque cigare 
TR10% U meilleur à ù cts connu an 

inonde, que tvn* y achèterez
-AUSSI -

Agences do la buanderie du Lévis, loterie^ 
Mont-Royal et du Poupin 

6 mai—lui ...

8133
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MARITIMES
Arrivées des steaînora océaniques

fiait jStittwrt Arrivât à YtnajU de 
Juin 13—California Qoébco Hambourg 

41 —Lake
Superior “ Liverpool

«« —£tuitgart New-York Brôtne
*< —Hnvfl! Soutlinmplou New-York
4‘ —Rugis “ “
44 —CircaNsia Movillo “

«Sar mat ian Québec<4 11 Glasgow

Tableau des marées

Soir 
4,31 
15,24 
0.17 
7.10 
8.01 
8.54 
0,34

N. B.—Le courant continue à mentor 
pendant 45 minute»* après la n. «.»e liante 

Fhasks DK IA 14? S K.—Nouvelle lune, 
mercredi, 14 juin, à U h. 51 a. ni.

H JUTE A QlriüBO
J uin Mutin

Lundi................... 12 4.03
>!urdi.... .......... 13 4.58
Mercredi.. 6.50

6.43
Vendredi.. .......... 10 7.30
Samedi... 1 7• ••••••"# 8.27
Dimanche. .......... is 9.19

Service des signaux
Québec, 13 juin 1SD3.

pointe au Père.—Fort vent ouest. Mon* 
tant à minuit, une barque ; à 1 p. in., str 
Constance uvee en remorque goélette Sou
venir. M

Métis.—Vent sud ouest. Montant k 7 a. 
in., &tr Fetunia j à 10.3U u. m., str Sanna- 
tian.

Cap Clin tie.—Vent ouest. Montant à 10 
a. m., fctr F*linburg.

Cap Madeleine.—Clair : vent ouest. Des­
cendant hier U 5 p. m., Toronto.

Cap Rosier.—Clair et calme. Memt/vut à 
2.30 p. ni., le Triton et le remorqueur Lord 
Stanley avec les caravelles.

Raie Trinité.—Descendant à 2 p. n*,, str 
Otter.

Pentecôte.—Montant à 1 p. m., goélette 
li vapeur Anna Met-ce.

Anticosti.—Clair; ventsud-est. Montant 
deux barques au largo dç la Poiut" Sud- 
Ouest.

Low Point.—Brouillards ; vent e»L Mon­
tant, stf Actlv.

—»Str 44 Sarmatiun ”, capt. J. M. John­
ston, de Glasgow, avec 911 iKurçager* ot une 
cHi g u-on générale, est pa**é à rointc-au- 
Père à 12.30 p m hier et c*t arrivé dans le 
port à 4.45 oe matin.

—Les mystères de l'océan : A Cnnsc, N.» 
K., on vient de trouver une bouteille con­
tenant un papier sur lequel ont écrit au 
crayon ; 44 1*2 juin 1893. Steamer “ Hi)gga” 
touché au large do C’anso et coule lapido- 
roent aveo 217 jiaaaagci s à son bord.—P. 
O. Hoff, New-York, N.-Y.

—Str “California’’, do Hambourg et 
Anvers, avec G40 ]tannagerg et une cargai­
son générale, est arrivé à 4 p m hier et a 
amarré nu Brise-Urne*. Il cal parti pour 
Montical hier soir.

—Str “ Lake Superior ”, de Liverpool, 
avec 4*2 nassa^ers de cabine, 70 d’intermé­
diaire et 150 d entrepont, outre une cargai­
son générale, est at rivé à 3 p in hier ot a
amarré «u Brise-lames. 11 est parti pour 
Montréal après le débarquement de ses pas- 
•ager» et de sa cargaison destinée à Québec.

—Sir “ Sicilian ”, avant déchargé ba car­
gaison de charbon, s e*t rendu hier après- 
midi A New-Liverpool pour prendre char­
gement.

—Sont passés hier : str» 44 Cape Breton ”, 
Sydney, *' Greet Urul» Cow Bay, pour 
Montréal ; 44 Maud Hartman M, Montrai, 
pour Sydney.

Les superstitions populaires
TREIZE A TABLE

Lee superstitions sont de tou» les pay,».
Récemment, un journal d’Alsace annon­

çait qu’un apiculteur passionné muait do 
mourir dans les environs do Coluiar. 11 
possédait quatre-vingts ruches d abeilles. 
Aussitôt, sa veuve se rendit auprès d« 
ruches et. frappant quelques légoep coujkj 
sur cliacuue d'elles, elle annonça aux abeil­
les qaovlo malice était mort. La superst i­
tion populaire croit S que, si on négligeait 
cette formalité, tou to a les abeilles périraient 
dans l’année.

Lev même superstition existj* encore ches 
un grand nombre do vignerons d’Alsace ; à 
la mort du chef de la famille, il faut des­
cendre /via cave et frapper trois oopps sur 
phoque tonneau plein, sans quoi lo vin 
tournerait et passerait vinaigre.

La Bretagne a scs korigans, nains diffor- 
>7ica, qui entourent la voyageur égaré, U 
nuit dans les laudes. Sur les bonis de la 
Moselle, des ondines perfides attirent le 
passant par leurs chants et par leur beauté 
cl précipitent l'imprudent dans les flots.

lU Xi "

£

Duus les pays du Nord, ces sir» nés dange­
reuse* s'appellent de*i Willis ; lo grand 

oète polonais Mlçkicwiet les a chantée». 
je paysan de la Franche-Comté et du Jura 

hc signe quurul il aperçoit ou croit sqRece­
voir l’essaim dos herloquiua. Lu Frovenoe, 
le drac poursuit h*» enfant» de ses crin. la* 
Berry a scs follets ot scs fadeta. Les Alpes 
ont les «cdèveH.

Quelle est lu province do France où l’on 
ne rencontre une 44 roche aux fées” peu­
plée de légendes aussi vieilles que le monde 
et que sc tiausmctUnt fidèlement les géné­
rations depuis les temps les pli ta reculés? 
Le» polks bergers racontent des légende» 
au touriste qui passe ; celui-ci les note sur 
t-oii carnet de voyage ; il on fait des poésie» 
s’il a le don des rimes ; il eu fait des contes, 
des nouvelles, des romans, s’il écrit en 
prose, voire des chroniques, s’il est chroni­
queur.

Le plus plaisant de l’aventure, c’est que 
rsqu’il raconta, eu prose ou en vers, les 

naïves superstitions des campagnes h un
f<

Arrive* dans U po»*t de Quebec

13 juin—SS. take Superior, Stewart, Li­
verpool, 3 juin, H H Novell, 26S 
passagers et cargaison générale. 

——-California, Droesoher, Hambourg, via 
Anvers, Win M. Macpherson, 040 
passagers et cargaison générale

----- Greet land», Cou il lard, Cow Ray, Ross
& où, pour Montréal, churbon.

----- Cape Breton, Raid. Sydney, Geo M.
Webster A co, pour Montréal, char­
bon.

Barque Ceylon, Sorensen, Bahia, 21 mars, 
via Sydney, C. B, F. Gnun, charbou.

----- Oolumba, Hansen, Amsterdam, b mai,
Dobell Beckett A Co, lest.

—Folkvang, Orion, Liverpool, G mai, 
Ily Fry A co, seL

------Ooorgr, Airw, Barrow, 6 mai, WctJ
Sharpies, lest.

——Forain, Nielson, Londres, 27 avril, 
Frioe, Bros A co, lest.

—Highland», Ovens, V’mioonvev, 20 jan­
vier, Cufbrny, Ruuth & co, pour 
Montréal, pin.

Goélette Fivtoria, Belanger, Cow Bay, G.
Potcnon, charbon.

Henry,---------, Loud res, 8 mai.
14 juin—SS Sarmatinu, Johnston, Glas­

gow, 1 juin, Allans, Rau A co, 99 
pastugorti cl cargaison générale.

En chargement

13 juin—Arizona, 1239, Liverpool, W. A 
J. Sharpies, Boston Louise. 

Minnehaha, 10-13, Liverpool, W. A J. 
Sharpies, Bassin Louise,

A cq mit id
13 juin—SS. Beaver, Masson, Guspé, Rosa 

A Co .
------SS. Miramichi, Bacquet, l'ictou et

porta intermédiaires, Quebec î>.S. Co. 
Barque Valborg.Christiuusen, Cork, Dobell. 

Beckett k Go.
Bateau de canal John Donahue, Egan,

«Songertirs, N.-Y.,------ »
——John Bagou, jr, Kagan, Sanger ties, 

N. Y., —i

lorsqu’il raconta, en prose ou en vers, les
ui

auditoire de ville, hommes ot femmes s’ex­
tasient sur la candeur des brave» gêna qui 
croient encore aux fée», aux loups-garous, 
aux ondines et au reste; mais lo citadin 
qui &e moque des fa»let« et do* f.irdoU ne 
»e mettrait pas eu raiAo un vendredi ; cola 
porterait uuiheur.

Et combien d’autres superstitions encore 
dans les villes, même les plus grandes ! •

Renversez, une salière devant la belle 
dame qui raille le» croyance* superstitieu­
ses des paysans : elle pàliiu et ne croira
obligée, pour conjurer le mauvais sort, de 
jeter nue pincée «le sel par-dessus ron épuu-

Rbamatltme guéri dans une Journée
South American Rheumatic Cure pour 

rhumatisme et névralgie opère une guérison 
radicale en 1 à 3 jours. Son action sur le 
système est reinuniuablo et mystiiricuse. 
1a première dose (lomie gvnéiuïcmtmt de 
bons effet». A vendre par W.Brunet A Cie.

2üoeU 1892.—1 an sam.

600 condamnés en révolte
Le Caire, 12 juin.—Cinqimute détenus, 

pendant lo rctonr de» carrières, où ils sont 
employés à la prison de TouruJi, près du 
Caire, R© sont rendu» m.dtre des gardes à 
jheval qui les accompagnaient, et ont cher­
ché A s’enfuir.

11m formaient l’arriènD-gardeiFunc troupe 
de (iOO condamné*, et les gardes qui te trou­
vaient U la tète de la coloimo n’ont pas on 
d’abord connaissance do la mutinerie.

Lorsqu’ils virent le» 50 détenus prendre 
la fuite, onze des gardes qui se trouvaient 
en tôle, s’élancèrent k leur poursuite, los 
nuire*, luuintmmnl le reste de la troupe en 
l'cHroyant des dtt «nations do leurs revol­
vers.

Ajm'« un demi-mille de noursititc, les 
poursuivant» atteignirent les évadés et leur 
ordonnèrent de se rendre, mai* ceux-ci, 
dont un certain nombre étaient armés, ré*

C dirent p.tr une décharge qui blessa deux 
mies et tua doux chevaux.

Les gardes ripostèrent À leur tour par 
des déchatges successives qui étendirent 
morts treutc-nouf des révoltés. Les onze 
survivants out Pris la fuite*

On croit que les détenus ont été cncou • 
ragét dans leur entiepriso par une récente 
décision du tribunal indigène ^qui avait 
puni des ff&rdos pour avoir tiré sur des pri­
sonniers évadé*

Fouettés par des femmes
Un incident de» plus extraordinaire vient 

do oc produire dans lo comté do Pickeiis 
(Caroline du sud)

Il parait que deux habitants de la région, 
deux blanc» avaient noué des relations avec 
deux négresses et quo cela causait un cer­
tain acandale. Mai» l’autre «*oir, au mo­
ment où les deux individu» sortaient de 
chez les négresses, Us ont été cernés par co 
qu’Us ont pris d'abord pour le» trop fa­
meux réformateurs, connu* sou» le nom de 
White Capa, ou Bonnets Blancs, qui les 
ont fouettés à tour do bras, avec de longues 
gaules. Mal» les White Cape, cette fois, 
étaient des femmes blanches déguisée» ot 
qui avaient ont repris clle«-niémea de fairo 
respecter la morale par los deux chenu pins. 
Après Its avoir fouettés jusqu’à ce qu’ils 
curent perdu connaissance, clics le» ont 
sommés d'avoir à cesser immédiat en jeu t 
leurs relations avec les deux négresse» sous 
peine d’étre lyncliés.
la Cet incident, il est h peine besoin de 1» 
dire, a causé une grande sensation dans la 
région. On dit que c'est la première fois 
jusqu’à présent, quo des femmes imitent 
les Whit* Caps dans la Caroline du sud.

Joyeuse tés
L’esprit dos enfants :
— Mademoiselle Ninl, expliquez-nous lo 

miracle des noces de Can a ?
—Dune ! à la fia du dîner, on disait des 

bêtises tellement fortes quo l'eau a fait 
comme les jeunes filles, elle a rougi î....

.*♦
En cour de police :
Le président, à la pré venue.—Votre Age?
La prévenue,—Je m'eu rapporte à la sa­

gesse du tribuual J

ECURIE !>E LOUAGE
VoCtux es do x>r«xncan«lo et pension do 

ehovaux

Grande kcduie df. louage ©t pen­
sion de /hovaux. Volllircb do toute* 

sorte» pour la promenade à la dtHpo-Jtion du 
public, toi» quo buggy», plmuton*. dotf-oart» 
uladntono. wagons uo rtunillo. express pour 
pic-olcs. Toutes cia volturm AOJtD iiouve* et 
a la dernière mode. Chevaux élégants et de 
pZhoilèro chtaso. IVlx modéré pour voilure» 
do louage ot pon'don do ohevuux*

T. SAVARD,
Coin de* rues Richardson ot du l'ont, 

Télcphqno 733. St ltocb, Quuboc.
lü mai^-lm

Restaurant Colombien !
36 RUE ST-PIERRE

— COMPRENANT —
Sallo à dîner,

Beutiquo de barbier
ot Restaurant !

Fera on jso-.it Ion do servir rcj»a* depuis 8 h. 
' 7 h du noir.

a en position 
at in jusqu'à 
Tabfo de pi c

du niati _
Scf Tablo de première classe.
Inner, 3d eti», pejcuuer ot «oupor, 30 et t.

J~. BÂBBT.

.. FROFR1ETAIUE *
27 nuil—lm

EDMOND BARBEAU
401 rue Richardson,

ST ROCH, QUEBEC

- COUVBEUR -
En Forblanc, Tôle Galvanisée,

Tôle ^Sioirc, Ardoise, GravoU,
Bardeau, etc., etc.

Tout ouvrage *'m garanti et exécuté totci 
le plue court delai.

ACENT DE LA COUVERTURE DE SPARHAM12 avril—

CIMENT ! W f

IMPORTE ET AU PLUS BAS PRIX

Gardez-vous do lui offrir un couteau : 
cc cadeau coupe l’amitié, à moins qu'olle ne 
bc bûtç lia sou en échange. No mettez pas 
deux cou tant uc ou deux fourchettes en 
croix, imprudent : on ne a*it quel* mal­
heurs résulteraient de cette coupable dis­
traction !

KsHaycz un pou de faire asseoir des es­
prit» fort*, miles et féinuiin», à une tablo 
où seront réunis treize invités ! Lo danger 
d’être treize à tablo ont patent. Le naïf 
Caliuo explique cola en disant que. sur les 
treize, il y on a toujour* un qui meurt le 
premier, ce qui u’csl p*» coulestablc ; mais 
les troj» quarts des citadins ont une peur 
bleue du nombro treize.

Vous n’ètes pas sans connaître les tribu­
lations d’un certain financier et les ennuis 
de son caissier. L'homme de finance don­
nait à dîner : quatorze convive*. Mai», au 
dernier moment, l’un de» invité» so fait 
excuser. On no sera plus que treize 1

Un frisson d’inquiétude court sur les 
épHultin des daines et sous la cravate des 
messieurs. Lo * financier demande trois 
minutes pour conjurer le destin, descend 
quatre à juatre à son but eau et y trouve 
son caissier en train do terminer ses écri­
tures.

—Mon cher, lui dit-il, rendez-moi un 
gr ind service : mettez une cravate blanche, 
passez un habit noir et venez diner chez 
moi.

l^o caifcsicr obéit, ko hâte, fait son entrée 
dix minutes après, et l’on se met à tablo,

4 tout à la joie.
Or, il y avait un médecin parmi le» con­

vives. Un coup de sonnette retentit après 
le potage. On fait demander le docteur 
pour un cas très grave. Et voilà, que de 
nouveau on n'est plus que treize !

Los dame» chuchotent L’amphytryon 
jette un coup d’œil navré du côté de son 
catftsier. Celui-ci, comprenant la situation, 
s'éclipse avoc 1« regret de quitter une table 
si bien servie pour aller diner d'un morceau 
de bœuf nature.

il descend donc et «e mot on devoir «lo 
quitter son habit. Mais le médecin c»t re­
venu ; a»m malade pouvait se jaisser de scs 
services • il était mort. Encore treize à 
table ! Les dame* sont mal à Tais»), plus 
d’apjiétit chez les messieurs. Heureuse­
ment que le caissier cat peut être encore 
dan» le» bureaux î On le supplie de remet­
tre ton habit et sa cravate blanche. 11 re­
monte et la joie revient avec lui.

On est quatorze : tout va bien. Fa» pen­
dant longtemps : une dame prise d’un ma­
laise suint, s’évanouit sur son assiette ; ou 
l'emporte. On est encore treize à table. 
Quelle fatalité ! Lo financier tourne de» 
yeux suppliants vers lo caissier en train de 
rattraper le temps perdu eu mettant les 
bouchée» doubles. C’est une bonne pâte do 
caissier : il se résigne en soupirant et dis* 
parait une seconde foi*.

Mais, se doutant que l’évanouissement 
de la dauio serait neut-être de cou rte durée, 
il eut la bonuc idée d’attendre les événe­
ment» dans une pièce à coté. 11 en fut ré­
compensé. La dame étant revenue à tablo, 
on était enoore treize. Tou» demandèrent à 
L fois : 44 Où est le caissier ?” 11 fut rap­
pelé et fit un excellent diner, quoique trop 
souvent interrompu. Il avait conjuré le 
mauvais sort.

Moralité : no soyez jamais treize à table 
et ayez soin d’avoir un caissier sous la 
main ; cV,t d'autant plus agréable qu’un 
caissier suppose ordinairement une caisse.

CIMENT PORTLAND. Ire quotité, 
PLATRE FRAIS DU N. R,

CIMENT A EËU, patente, Ciment Parent, 
CIMENT CANADIEN.

PLATRE CRU, pour la lorre, 
QUARTZ broyé Un ou gron, pour 

pavagu de cave, de cour» 
ou trottoir»,

TROUS DE TUYAUX, ETC,
— Cil K/. —

J.-B. PARENT
268 rue du Roi*

En face du marché Jacques-Cartier.
Téléphone 1032.

2l» mal—lm______________________

ADAMS PEPSIN 
TUTTIFRUTTI
CONTRE L'INDIGESTION

A33UPCI “ VOUS OUf TUTTI FRUTTI

HOPITAL PRIVE
Dr 8. GRÔHDIN

No <**> HUE STIvl KSl LE

L’ENTREE DE L’HOPITAL EST LIBRE 
pour toute personne, homme, femme ou 

enfant, de la vlllo ou do la campagne, qui dét 
«Ire rooevotr de» soins médicaux ou qui dol- 
sublr dea operations, (lx?s maladie» coûta 
gieuge* Beules exceptée»!. Tou» le» Mpeolaltates 
et médecin» do la ville peuvent réserver <lc* 
chambre» pour leur» patient» on «‘adrewant à 
Ml*» Wibton, matron no do l'hOpltal *. lz> prix
do» chambre», y compris pen*iéu et soin» do 
gardes-malades experiment*'», lo Jour ot la 
nulL varie do ibCOà $3.00 par Jour. Une par- 
Uo no l'hOpltal cat spécialement rétiorvéo par 
le Dr Grondin pour ha spécialité de» mala­
die» de» famines, auquel il a ajouté toutes 
le* amélioration» lot plu* moderne» 
trouvées tfanslo» hôpitaux prives de F 
is’eut aussi procuré 1 appareil électrique 
Apof-toli, lo i oui qui! y ait urtuoiltM

lo* amélioration» les plu* moderne» qu’il a
...................... * Pari*. Il

|iio du Dr
. . . _ 'mont à

Québec, pour lo trailuràcnt de certaines tu 
*><1meurs abdoiniualo*,liiflammatlons chronique* 

(le la matrlqe. lo*quell<-H sont guérios «ans uuo 
opération chirurgicale. Nouveau traitement 
de l'anémlo ot débilité nerveuse par injec­
tion* d« sang artificiel, tel que pratiqué ivwr lo 
Dr Cheron.no Fart*.Cliniques gratuite* ne ma­
ladie» (le* femme* tou* lo* mardi». Jeudi» et 
samedi», do 7 h. à 8 h. 30 a. m.

iü'L'hôpital eut 911 nerf tous les Jours aux 
visiteurs de * d S heures ». m. ___________

AI OUI j
’AQNIK

— DES —
T 45 A IM PI lilt

DEMENAGEMENT

Téléphone IM. 
*f mars—

Quartiers - Générais !
-FOUR-

CHEMISES ! 
ECHARPES ! GANTS !---------000---------

Marchandises nouvelles
Reçues chaque semaine

Toutes des dernières nouveautés
SPECIALITE:

COMPLETS POUR GARÇONS
Nouveautés de toutes sortes 

en stookSüür 1
J. Deega.v k Ca.

ENCOIGNURE S WEAK ET COLLINS
I!> avril—3m

t

CITE D^QÜEBEC
• Hotel-db-V ILUB V.

Bureau du Greffier de la Cité

Québec, 10 juin 1893.
Eioction d’un oonsoiller pour lo 

quartier Montcalm
AVIS PUBLIC

PST par les présente» donné que la vota­
tion pour l'élcoiimiiFun conseiller t>our 

•le quartier Montcalm aura lien-ÎEUDI pro­
chain, le QUINZIEME JOÛR de JUIN 
courant, entre NEUF heure» du matin cfc 
CINQ heures «le l’/tprès-midi, Han* les bu­
reaux do votation suivants établis dans 
Fllôtel do-Ville comme suit, savoir :

Bureau de votation No 1—Noms propre» 
commençant par les lettre» A B C. Dans le 
bureau du Greffier do la Cité.

Bureau do votation No 2—Nom» propres 
commençant par les lettre» 1) K F G H. 
Dan» la chambre ci-devant occupée par les 
cotisoqrs.

Bureau de votation No 3—Noms propres 
commençant par les lettres I J K L M Mc 
N O. Dans l'antichambre de la salle du 
Conseil.

Bureau do votation No 4—Noms propres 
commençant par les lettres F U S T V W 
Y. Dans la salle du Conseil.

Le .tout conformément aux dispositions 
de l’acte 51-52 YtcL ch. /8 et ses amende­
ment».

H. J. J. RCHOUINARD,
Greffier de la Cité.

Québec, 10 juin 1893

C1TE DE QUEBEC
BUREAU DU GREFFIER DE LA CITÉ

Iïôlcl-de-Ville, Québec, 8Juin U93.

AVIS PUBLIC est par le présent donné que 
conformement aux dispo-dtinn* cto l’acte 

51 et i*>2 Viol., elmp. 7% lu uomiuat ion de» can­
didat» pour la charge do councillor pour le 
quartier Montcalm de la cité do Québec, do 
vcuiie varnsiU» par la retraite de W. U. 
Wal»h, éouler, Fui» dos conseillers (lu dit

Îiuartier, a eu lieu aujourd'hui, le huitième 
ourde juin mil huit, cent quatre-vingt troim, 
ru bureau du Oreiller do la Oité. h t’Ilôtcl dc- 

Ville, en cette U lié, outre midi et quatre 
heure» do l'après-midi, et que le» pcr-omie» 
ci-dc*sou* mentiouuèc» ont été nommée» et 
désignée* comme oandidAfa, dan* (le* réqui­
sitions par ccrit ot signlo-t par six ou p u* »lc* 

’électeur* dûment qualifiés, ot dépasse* dans 
le dit buresu du Greltler du la Oito. le» jour ot 
an susdits, et entre les heure*d mentionnée», 
c'tat à savoir :

Lawrence Stafford, de la cité do Québpc, 
écuier, avocat, ot John E, Walsh, do la cité do 
Québec, écuier, marchand, libraire.

Jo donne do plu* uvls que la votation pour 
le dit quartier Montcalm aura lieu a l'HOtel- 
do-Vilfc, dan* de* bureaux de votation qui 
seront (ié»iirué& et fixée dan* une prociaunaion 
»ub^>quriite, et de plue, conforinéuuuii a U 
loi. Jo fixe et détermine JEUDI proo}»aln. 10 
quinzième jour de juin courant, pour le Jour 
(le votation dun» lo dit quartier, entre neuf 
hour** du malin et cinq heure* (le l spréd- 
midi, dans Ica dit* bureaux de votation.

IL J. J. B. CHOUINARP.
Greffier do la Cité.

8 4 uin 1 m.

Soumissions pour boyaux à 
inoeudios

DE MONTREAL
(Moulins k Papier du Bt-Laurent) 

manufacture et vente de 
Papier h Livres,

Papier Teinté,
PAPttP Ko 3 AJOURNAI 

PAPIER COLORE POUR AFFICHES
Paplor manillo blanchi ot écru, 

Papier brun d’omballage
de paiUe,

Papiers spéciaux sur commande. Prix 
spéciaux pour for4•*« commande*. Notre ^i»é* 
cialitécAt do fournir aux journaux par contrat.

M. Dcmamloz le» échantillon» et le* prix 
avant de donner vos commande*.

BUREAUX ET MAGASINS

584 a 588, rue Craig,
MOITTEÉAL

Téléphone No 2690 Boito P. 0.1133
iSnov. 1892—1 an

JIM. A. Crawford & Cic
POUR LA VENTE DES CELEBRES

Bières, Porter et Lager
WALKERVILLE

ont transporté leurs bureaux et voûtes 
d’cnibouteillage au

No 66 RUE ST-JEAN
(BATISSE CASEY)

où ils sont maintenant install ce et prêts à 
exécuter toutes commandes

mut reçue* d'

3
5o Acide phénlotio B. P. (Carbolic odd) par

—au 15 J
L. CATELUER.

Hôtel-de*Vill9
COMITE DU FEU

N TROUVERA TOUJOURS A CET 
hôtel tout le confort qu'offrent lo* mai­

sons les plu* renommée*.
las* cha nibrca et la peusion «ont de pre­

mière claaso et nouveut rivaliser avec la» 
premiers hôtels. Il y a sallo de bain*. Un 
habile cuisinier français ainsi qu’au barbier 
tout attaché* à lVubll»*ement.

Le»prix sont convenables. 
u mai—

P0LLTNAIRB C0 R RIVE AU. LL B.

A. C0RRIVEAU
Bureau : Commercial Chambers

02 RUE ST PIERRE,
BASSE-VILLE

BUREAU DU bOIR : Réal d ou 00 638 rua 
Bt-VAller, ôt-Sauvour

A?»Num-v«ii« cou Ire le feu
—- A LA —

COMPAGNIE D’ASSURANCE

PHŒNIX
DE HARTFORD

(rt allia: en H’d)
Capital en argent........................ ..$ AOOO.00Q 00
Dépôt au Gouvernement du Ca­

nada.......................................... 2DD.OOO 00
Actif pour jwriW par incendie*... 5,C7fi,388 TJ 
RéclaïuatlouA payée» dopui* l'or-

guiiiiMilloudc la Cio....,........ 31,1 iG.Tii 52
Succrui»ALK i>v Canada

Bureau principal : MONTREAL.
Gerald E. Hart,

Gérant général.
J. G. Bruneau, agent général.
J09. Lopago, agent spécial i>our Qué­

bec ot la canipagno.
Elle Noël, Agent«[*éciàl pour St-Sauveur-
mrmsAV DU jour : 65. ruo St-Piorrc. B.-V. 
lit'KLA tT DU BOXE : 363 rue élu Roi, St-Roch. 

IQ dec -lan TKE&PHORE 8 U.

Ouverture 
chaque jour 

des dernièresa

nouveautés 
en confections
Lorsque mes iin|K>rtations du priutempa 

seront complctcv», jo l’atmonccraL

w. vFncent
RUE DE LA FABRIQUE

II mars-3xn

Institutrices demandées

DE BONNES lNSTiTUTRICKS TROUVE- 
rout do l'emploi en s'adressant a M. Chs 

F. X. Prévost, secrétaire tréuorior do lu uiu 
uiolpttlilé looloiro do Ditlou 

21 avril—J u o

CITE DE qCEBEC
HOTKL-DK-VILl.B

QuélK‘c, 8 juiu 1393.
À VIS PUBLIC est par le présent donné 

que des soumissions cachetées et en­
dossées : “ Souinis»ious pour boyaux à in­
cendie ” et adressées au soussigné, seront 
reçues au bureau du Greffier de la Cité, 
d’hui à lundi, le 20e jour de juin courant 
(1893) k quatre heures p. m,, pour fournir 
1,000 pieds de hoyaux à incendie avec inté­
rieur eu caoutchouc, il'une dimonsion de 
2-i pouce* à l'intérieur ot les accouplements 
(couplings) nécessaires pour chaque lou- 
gueur de 50 pieds.

Los accouplements devront être plus 
forts que ceux généralement employés jus­
qu’à présent. Les soumissionnaires pour­
ront, s’ils lo désirent, avoir tous les ren­
seignements nécessaire» en s’adressant au 
chef de la brigade du feu, où ils trouveront 
les échantillons voulus.

Ces boyaux devront subir une épreuve à 
la satisfaction du chef de ht brigade du feu 
et après la dite épreuve être garantit pour 
dou/,e mois, et devront être livrés à Qué­
bec sans aucuns frai» extra pour la cité*.

Le soumissionnaire paiera au notaire le 
coût du contrat et fouinun une copie certi­
fiée du dit contrat à la cité.

On devra fournir des échantillons ou fai­
sant la soumission.

La cité ne s’engage pas h accepter la plus 
basse ni aucune des soumissions.

AUG. MA LO UIN, 
Sec. Coin, du Feu.

BUREAU DE SANTE
Québec, 1er juin 1893.

T“\ES SOUMISSIONS caohctéc*, erdosséo* 
XJ /4Souuil*tfriOns pour fourniture au Ru- 
reau d'ITygièn© qAfeee*éca au Aouwigné, »<v 

VH U fnv E U DI. 1*» 15 JUIN c.

Pianos_de réputation
T^ plut grand choir \ Québec de Plana», 

«armonluros d'écrllâe rt de aalon revenant 
— DES FABRIQUES —

Cana4i8nnBs_et_ américaines
Kranich & Bach. New York 

J. C- Fischer, Now-York 
Mendelssohn Pianos Co, Toronto 

D.Morris & Co, Boston, 
Harmoniums - Berlin, Berlin,

" Win Bell & Co. Guolph
“ Cornish, Washington

— AUSSI -
Do superbe* piano» d'occasion dopui» «|<O.G0> 

quarante piastre» eu moalauL Condlliotu do 
paiement facile*.

Vieux InHlrunumt* pri» en éoUauga.
A-2" SatUfaoliou garantie, 
lx's accords ot rétKu%ytion* do piano* ot U*r- 

monluins borout prompicmoul oxuoulta. 
Téléphone 891.

Lavigiicnr & Hutchison
EDITEURS DE MUSIQUE

No 141 rue Saint-Jean, H.-V.
QUEBEC,

22 sept—1 au

WmDOW&Co.,
DE MONTREAL

— DKR1RKNT ANNOKCXH QUE —
MM. P. Dignard & Co.,

Nos 220 ©t 224 ruo St-VAIAER
bout maintenant IoskcuIa cmbcuLeiUour» 

autorisé» do leur»
BIERE ET PORTER

pour la ville de Québec.--------- 00O—■——

LKcominerco ncraapprovisionné de BIERR 
FUTAILLE (uiiiuglitj cornu o i>arlo
donnant scs ordres à la Cie Dignard.
blere en bouteille - INDIA PALE*

ven t>ar MiL Dignard Sz Co., sera ombou-
teil à a brasserie, et aura, en outre do
1 étl filon connue, sur le» côté» du bou-

v chon la -larquo de commerce enregistrée do
Wm Dow àc Co^ ot aur lo* extrémité» le»
mot» "Wœ Dow & Co., Montréal. formant
un cercle autour do ladavcdel’emboutoillago

l^TRLBPHONK 511.

rant, à midi, au bureau du *oit*»dgné ruo Ste- 
Uradie, Nool pour lo* article» suivant» ro­

uis par le Bureau dr Sanié de Quêta o pour 
o* fins de dé«infaction, 
io Soufre en canon (Brimstone) par 100 1b», 

en paquet de 10 1b*.
............... f|lqi

60 lb*. en bôuiHllo» de 1 Ib.
3o Sublimé (Sobllmate* dla*oua dan* l’alcool 

méüivilquo dan* la proportion d’uno p art le 
de suolimé pour cinq (TalcooL Kn bouteille» 
de 10 once».

4o Chlorure de chaux en paquets do 1 llvro, 
livrée i>ar boite» «lu 3 douzaine* de paquets.

ôo Alcool m éthylique au gallon.

AVIS PUBLIC EST FAR LE PRESENT 
donné qu'une récompense du $2u *era 

donnée à toute persoano qui fera 00 n naître 
celui ou ceux qui donneront de» fau*»4M 
nku*me» d'incendie» et qui fourniront le* 
preuve» nécessaire» pour fairo condamner le» 
délinquant*.

AUG. MA LO LM N. 
Sec. Comité du Fou.

HOTEL St-LOUIS
STE-AKNE DE BEAUPRE

— TKXU PAR —

Molplie Paré, propritoe
J. JLUjUMGEM. CEIÎAST 

Sera ouvert au public le 1er juin
O

4 mal—3m

AVEZ VOUS BESOIN D UN

à 80Nous en avons cncoro cette annéo de 
patron» différent*. 

kSTAous Qjfrims aussi nos éalaloffues à n im­
porte Qui en voudra.

- AUSSI -
Liguo complôto dlnatrumonts aratoires

LATIMER &LEGARÉ
273. ruo St-Paul. Québec

CREDIT FACILE
•OOO •

VOUS AIDER DANS VOS EFFORTS 
pour rendra votre demeure confor­

table, roilk le grand principe sur lequel 
nous faisons affaires. Si vous avez besoin 
do quolquo chose en meubles, tapis, 
prélart, poèlo ou garnitures de maison, 
il n’y a rien qui puisse vous empêcher 
do vous les procurer. Nous avons en 
mains tout cc que vous pouvez avoir be­
soin, coûteux ou bon marché, et les prix 
tentants font enlever rapidement les 
marchandise*.

Des centaines do personnes ont des no­
tions tout k fait fausses de Futilité d’fin 
système do crédit qui embrasso tout, 
sont lentes h concovoir que lo crédit ot 
los bas prix peuvent marcher de pair. 
Vous qui désirez savoir si cola peut arri­
ver, venez tout droit ici. C’est sur ces 
l>ascs que nous avons assis no« affaires 
qui sont considérables et florissantes.

Venez ot voyez les marchandises cfc 
nos prix, ot nous sommes convaincu» 
que nous aurons votre commande.
Iioni—ln ûsusa fautes let principales 

▼lllca du Canada et dos Stale-Unis
Metropolitan Manufacturing Ca,

THS HOMS-rURNISHERS
ttÿjfjjro nus st-vaüeî

UN
C’est le 6IR.OP D’JSPINBTTE S AD VA GE

SI vous avez le rhume, si vous avez uuo bronchite, si vous souf» 
Irez do la gorge ou des bronches, essayez une bouteille de c« 

almeux Sirop et vous ue tarderez pas à en sentir les merveilleux 
eilets. Chaque bouteille a sa cuiller. Ou eu vend partout
DEPOT PRINCIPAL CHEZ ’

•W. <8s €33^3
A* liar «anciens eai j-roM et en detail,

WT.KQCIg. Cfc L’K» Bï o

MARCHANDISES D’ETÉ
------------ X OOO-f---- —------

Mon stock do marchandises d’été est grand et varié
J’offre 1 meilleure» valeurs et les patrons k* plu» nouveaux do

matinees pour Dames, Clinlli», Crêpons et Urcnarilucs
ImlienneM et Lavu de eonlenrs,

Dentelles (Point d'Irlande) Blaucho, Crème et Beige
Les nouveautés en FLANELLETTE» ANGLAISES °

SCARES EN SOIE et CEINTURES DE CUIR 
TELEPHONE 143. - - VN SEUL PRIX

IB1.
No 137, RUE SAINT-JOSEPH, SAINT-ROCH, QUEBEC

Trois magnifique* lami>és on cristal coûtant $100 cliacuno pour ctro vendues A
tree Dun marche

su
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COGNAC.

2
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WAGON, EXPRESS
Ou quelqu'autre genre

de voiture o été ?

I
SlIlHItl

LES DEUXIEMES PLUS GRANDS 
EXPORTATEURS DE BRANDY.

LEURS BRANDYS 
SONT SANS RIVAUX 
D’ÂGE ET DE QUALITÉ.

Dcruumlcz-lcü a voire Fournisseur.

i

IMU4UIII
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IMPORTATION DE VINS DE BOURGOGNE

Par 1© stoamor “ AVDCNA ’*
CRUS DE VALNAY, POMMARD. BEAUNE - MACON, F.TC., ETC. 

EAU DE-VIEDE MARK DE BOUROOGNi;
VINAIGRES PURS DK VINS BLANCS

ET TOT A.I3L TELEPHONE 240.
3STo» 317 3ELT 19 RTJE ---- 2locL 1 au Ivs ______

SYNDICAT DE QUEBEC”
NOUS COMMENCERONS *

12 O DTJB AIsTT
Une graude vente de HARPES FAITES à une réduction extraordinaire

------  TELS QUE : ------
HABILLEMENTS COMPLETS pour hommes, garçons ei enfants,

1 BLOUSES d'ALPAGA, de CORDEES et de TOILE,
GILETS de TOILË, Blanc et Couleur,

^ 1 JotPANTALONS, job
Nous pflVone comme spécialité un grand lot cio îvLANELLETTE do 

-joutes les coulcnye, unies et de fantaisie, à une trèu grande réduction.
AUSSI :—La vente de nos SOIES NOIRES, déjà si bien connues de nos 

pratiques, se continuera cette semaine. De plus, 30 pièces de CASII- 
MÏRK NOIR seront vendues à moitié prix.

TAILLEURS et MODISTES de première classe attachés k l'établissement*

Téléphone 343, SYNDICAT DE QUEBEC
207 rue St-Joseph St-Roch, Québec

QUI FABRIQUE
toutes les bonnes allumettes ?

E. B. EDDY & CO
OU SONT-ELLES VENDUES ?

QUI LES EMPLOIE !
Qntbe ma TOUT LE MONDE

1

I
sia?

MOULINS i bardeau,
à lattes, 

à scie, 
PLANERS, etc.

------Instruments aratoire» de toute» sorte*

ENGINS de 6 à 150 chevaux-vapeur 
Bouilloires de tous genres

et toutes graudeurs
K
»<

16 mars—q li Ips

Lm Milles p désirent 
passer l'été à la campagne

-------- OOO--------

S0MKR3KT, situ* sur lo Grand-Tronc, à 50 
mll'o* de Québec, c*t certain «mon t l'un 

do» Tillages lo* plu» joli*, Jo* plu* salubre* 
çt le* plus k*!» que l’on puU*o trouver. 1** vio 
y ost peu dinpendleiHe, les magm*in* sont bien 
assortis, et Voü peut y trou%*or le confort dm 
villes arec l*n!r *t!ubro de* oampatme*. uns 
4olle txjütc rivière traverse le villaKoetà 
CHioîque» pas sont de belle* place* do pionioa 
Quatre trains do pa*HOgon» vont dan* chaque 
direction par jour. Il y a dans le moment quel­
ques bons loremonu* ue libre*, quo l’on pourra 
louer, meublés ou nou meublen, en itAurc*-
>Uknik N. C. CORMIER,

5 mal-2m PiaaakviUe de Sotfieniet,
guibâo»

La Banpe Jacques-Cartier
—OOO-----

T A BANQUE JACQUES-CARTIER a 
" ouvert maintenant son nouveau bu­
reau rue St-J«an, au No 202, depuis le 1er 
mai, et recevra des dépôts au compte cou­
rant et à son département d’épargnes et 
transigera toutes les affaires de banque, es­
comptes, rentes, achats de traites sur 
toutes les parties du monde. Celte banque 
ocra ouverte de 9 heure* a. m. à 3 heure# 
p. m., et le samedi soir de 7 heure» à 9 lb 
p. m.

GEO. LECLERE. Jr, 
Téléphone M4. GE&ANSi
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LE CRIME
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Et, de fait, la plus honnête 
femme du monde n’aurait pas 
été accompagnée à sa dernière 
demeure par un cortège plus 
décent. Nul ne sc serait douté 
que les jolies personnes qui 
marchaient bravement à pied 
derrière lu char funèbre n’é­
taient pas do vertueuses mères 
de famille. Rien que des toi­
lettes sévères et des visages 
aliligés.

Claudine Rissler menait le 
deuil avec le boyard, qui avait 
une prestance superbe. Del­
phine de Itaincy, Cora Darling, 
Gab riel le Bernard, et bien d’au­
tres étoiles de première gran­
deur, formaient le corps de 
bataille. La bande des soubret­
tes et des fouruisseuses consti­
tuait une arrière-garde impor­
tante que vinrent grossir les 
badauds. Le reporter maigre 
voltigeait sur les flancs de la 
colonne.

Nointel se contenta do suivre 
à distftn/se, quitte à se rappro­
cher au derirtor moment. Le con­
voi avait tourné à gauche et 
montait lentement par une 
route qui serpente i ur la colli­
ne des morte. L’i mineuse pano­
rama de la ville des vivants se 
déroulait peu a peu aux yeux 
du capitaine. Des fumées tour­
billonnaient dans l’air, les fu­
mées de la grande usine hu­
maine. Vu du haut de cette 
butte silencieuse, Paris ressem­
ble à une immense chaudière 
en ébullition, et l’esprit le 
moins poétique est frappé du 
contraste.

—Tout chemin mène à Rome, 
pansait Nointel en regardant le 
dôme allongé de l’Opéra, qui 
émergeait dans le lointain, au 
milieu d’un océan de maisons. 
En partant pour le bal, Julia 
ne bc doutait guère qu’elle arri­
verait si vite au Père-Lachaise. 
Mais jo suis curieux de voir où 
ou va la loger dans cette cité 
mortuaire. Pas dans une rue 
fréquentée, je lo parierais bien. 
La Barancos a dù donner à sa 
duègne des instructions préci­
ses. Et qui sait si je ne vais pas 
la découvrir rôdant aux abords 
de la fosse, cette sensible mar­
quise ?

Si elle a commis cotte impru­
dence, je m’arrangerai pour 
qu’elle ne m’échappe pas com­
me à la sortie de l’église.

Au bout do la montée, le 
char funèbre s’engagea dans 
une allée latérale que bordaient 
d’un côté d’innombrables tom­
bes de modeste apparence, et de 
l’autre un vaste champ inculte, 
au milieu duquel s’étendait une 
longue tranchée ouverte. À 
droito, des entourages de bois, 
et par ci parla quelques grilles 
en fer à peine scellées dans le 
sol pierreux. A gauche, une 
forêt de croix serrées les unes 
contre les autres, comme l’a­
vaient été en monde, où la place 
manque, les pauvres dont elles 
marquaient la sépulture, de mi­
sérables croix à demi déraci­
nées par lo veut, ce vent de 
Paris qui souille l’oubli sur les 
morts.

—.Nous n’y sommes pas enco­
re, se disait le capitaine. La fos­
se commune et les concessions 
temporaires. Mme d’Orcival ne 
reposera pas dans ce quartier- 
là.

Enfin le cortège s’arrêta tout 
au bout du chemin, près du 
mur do clôture qui marque du 
côté de l’Est la limite du champ 
des morts. Julia allai t dormir à 
perpétuité dans le coin lo plus 
sombre et le plus délaissé du 
cimetière.

Une place s’était trouvée 
libre parmi tous ces monuments 
abandonnés, et cette place, on 
l’avait probablement choisie 
avec intention. On pouvait y 
prier sans être dérangé, et mê­
me sans être vu, car un épais 
rideau d’arbres fuuérairos la 
séparait do l’allée.

L’ordonnateur fit ranger l’as­
sistance qui, d’ailleurs, était 
moinB nombreuse, car, rasccn- 
sion étant longue et rude, beau­
coup d’indiflerents avaient re­
noncé à suivre. Il ne restait 
plus que les dévoués de la der­
nière heure qui tenaient à 
voir jusqu’à la lin.

i.e capitaine n’avait plus rien 
à faire là. Il s’éloigna tout dou­
cement sans remarquer une 
femme qui s’était tenue derrière 
lui et qui se mit à le suivre.

Au bord de l’allée, cel to fem­
me le rejoignit et lui dit :

—Monsieur, excusez si je vous 
orrèto. Je voudrais vous deman­
der uuo chose........

Nointel, assez surpris, la 
regarda et vit qu’il n’avait 
ailttire ni à une demoiselle à la 
mode, ni à une modiste, ni à

une soubrette. La personne qui 
lui parlait était simplement, 
mais proprement vêtue, et pa­
raissait très cmbar?asséo.

—Tout ce que vqus voudrez, 
lui dit le capitaine qui flairait 
une information inattendue.

—C’es*t bien Tenjterrcmout de 
la dame qui a été au bal, reprit 
l’inconnue Y

—Gui, ma bravo femme. Est- 
cc que vous la connaissiez, oetto 
dame Y

—Moi ! Oh ! non, monsieur, 
mais vous pourriez peut-être me 
dire si c’est vrai ce que rocon­
tent les journaux........

—Quoi i Qu’elle a été assas­
sinée V Tout ce qu’il y a do 
plus vrai.

—Oui, mais ils disent qu’elle 
a été assassinée par une fem­
me.

—.C’est cnooro vrai. Eu quoi 
cela vous iutérosse-t-il Y

— Ce qui m’intéresse, c’ost de 
savoir si cotte femme est une
demoiselle........ une demoiselle
qu’on appelle Mlle Le^érel.

Nointel ne s’attendait guère à 
entendre prononcer le nom do 
Mlle Lesterel, à deux pas de la 
tombe de Mine d’Orcival, et par 
une femme qui assurément no 
fréquentait pas les salons où 
chantait naguère la pauvre Ber­
the. Il eut cependant assez 
d’empire sur lui-même pour 
cacher son étonnement et il 
répondit le plus tranquille­
ment du monde :

—Les journaux assurent en 
effet que lo crime a été commis 
par une jeune tille qui s’appelle 
Lesterel.

—Et qui “ reste ” ruo de 
Pouthieu, tout près des 
Champs-Elysées ? demauda la 
commère, avec une certaine hé­
sitation.

—C’est bien le domicile qu’on 
indique.

—Est-cc qu’elle a été arrêtée, 
cette demoiselle Y

—Avant-hier, dans l’après- 
midi. 11 parait qu’on a eu tout 
de suite des preuves contre 
elle.

—-Alors, elle est en prison.
—Parbleu !
— Dans quelle prison ?
—A Saint-Lazare. Pour les 

femmes, il u’y eu a pas d’autre.
—Et on va l’y laisser ?
—Jusqu’au jour où elle pas­

sera en cour d’assises.
—Eu cour d’assises !............

C’est-à-dire qu’on la jugera........
et elle sera coudamnée peut- 
être.

—C’est très probable.
—Ah ! mon Dieu, jo ne la 

reverrai jamais, murmura la 
grosse femme.

—Et ça vous fait du chagrin, 
à ce que je vois. C’est donc une 
de vos parentes Y

—Oh ! non, monsieur. Moi, 
je ne suis qu’une ouvrière, et 
cette demoiselle........

—Mais enfin vous la con­
naissez Y

—Je la connais sans la con­
naître. J’ai........ oui, j’ai tra­
vaillé pour elle........ et elle me
doit un peu d’argent............. je
ne suis pas riche........ ça fait
que je voulais savoir si je peux 
encore espérer d’ètro payée ; je
demeure dans le quartier........
j’ai vu passer l’enterrement, je 
suis venue............

—Chercher des renseigne­
ments. Je comprends ça. Mais 
il serait plus sur do vous adres­
ser au juge d’instruction. Il 
vous dira exactement où en 
sont les choses.

—Au juge ! ah ! il n’y a pas 
do danger que j’aille le trouver, 
s’écria la commère.

(A êmvrt)

AN IDEAL FAMILY MEDICINE

i

For In«tlffQ«<lon. RII loti *■«««. lleadnchn, Cuioltimllon, )(•• 
Complexion. Often «Ire Ilrenlh, v 
rml All dltordrm of tUo Btomach, 
Lirorand Bowcla

RIPANS TABULES 
act c*ntlyr*t prompt]j. Forfect 
dircNtlon follow* tbrlr u*t.ilny bc obtHlnrd by application tu urnrrat dnifclit

Pilule» pour 1cm NEUFS
—- ESSAI GR A.TIS —

(GUERISSENT PKRMAN KM MENT 
X toute-; m.\ladl©« du «ystèmo nurvonx,

alguo» ou chroniques, cher. l*un ou l'au­
tre 8CX0. Kilo* restaurent los forces altér*--oa 
ou porcine*. Arrêtant toute* aorte* do porte* 
ou écoulements ; rendent fort lo faible. l'Iein 
paquet pour il : six pour $5. paquet d’ci- 
sni 12 et-s, avec livre, envoyé parfaitement 
hccllé «ur réception du prix. Adresse : DrR* 
DuMont. US So. Xlalstod St, Chicago, XIL 

U avril -luu

ILS SOST VERITABLES
CE QUI FAIT QUE 

le* remède* «nu-
vaget do J, K. 1*. Uaci- 
cot guérisiuiil wl cfllca- 
cement toute* oupèoc* 
de maladie*, c’est qu'il* 
bout véritablement 
composés do racinage*, 
tel que no* père* «'eu 
servaient. Beaucoup de 
malade» qui avaient 
été réputée incurable..* 
et abandonné* à leur

Iiroprc sort par lo»moil* 
ours médecins, ho non t 
rut promptement et ra­

dicalement gnérl» après 
I mage de oca précieux

________ ___ composé* végétaux. G©
ouHU ont fait dans le pataé. ce* remedex sau- 
YAicea. fl* la font encore tou» les jour», car pas 
une seuîo Journée ne h© passe hou.-» que 1 on 
entende dire quo tel ou loi malade ait été 
guéri, et cela grtoco aux remède» sauvages do 
J. R. l\ Jtacloot. Von» tou* qui soufTTcr, no 
mauquex pas de «©Ivre l’exemple qui voua ext 
donné par tint d'autre*. N'omployox nue le* 
remèdes sauvage* do J. K. 1». ltucicot, car ils 
sont lo* »ou!« voriinblo*. No vou* arrête/, na* 
fi ou que ©oliil-al ou oolul-lto pourra vou* dire; 
mai* un* r© immédiat ornent la bonne résolu­
tion de % ou» rondro directement A HSnaclgn® 
du Gros oauvage ohe*

J. E. P. RAC1COT
No SS. RUE ST-JOSEPH, 

8aint-Roch, Québea

Limlnont Minard guérit le 
bamatisme, etc.

£
m
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Appeler le Médecin
La nuit oet toujours un trouble, et c’eût 

souvent un troublo touVà-fait 
Inutile, fit ou a la

Perry Davis'

PftlN
KILLER

\ Va ninison. Quelques gouttes do ce 
©iuiix romètlb duns ua peu d’eau sucrés 
ou de luit, procurent un prompt sou- 
iageinent En Vfnio partout.
Avez-vous vu la Nouvelle

GRANDE BOUTEILLE?
L’ancitn Priv* 25 Certs.

~~SÀÏSQJN D~1tE~~
nouvelles marchandises
NOUS VENONS DK COMPLEXE!* nntro 

importai ion de NOUVELLES MAU- 
CIIA N DISKS 8jMSol.de* pour la *«ii*<m d'sté, 

et Tonnent voir maintenant dnn* nosdltré- 
rtmU département* oc quu le cotmnoroe peut 
produire de plu* nouveau
En COSTUMES *11 Képhir et on Peronlo, 
UOBES do matin, on Coton f tutalslo et on 

FJanoilo d’été,
ROBES pour Fillolto» et Enfant*, coupe nou­

velle,
GARIBALDIS en IIm-.ii» de «oie et “Gloria ”, 

forme nouvelle très oléguntu,
UOBES de moutMCiline biaucho ul de couleur, 

brodée.
JUPONS brodé*-, blanc* et de couleur*.
BRODERIE nouvelle, pour volants,
NOUVEAUTES en DENTELLES BLAN­

CH ES, Crème et Beige,
Nouveaux paiajolsçt Gardos-aolcl).

ETOFFES A ItOOES

POSG F. FA NT A /SI F. SOT F S U II A U, 7.K 
PHI F, NV SH I FILING. LLAMAS 
PASTA IS/K VU F PO N FLASH,
SUIF. LU FM K UT FA NT A J SI F, ETC,

UT UN GRAND LOT D'ETOFFES A RO­
BES a été acheté & des conditions tellement 
avantageuses, que nous vendons é 10 cl* lu 
verge une Ktotfo du U« pouce» de huge valant 
15 eu, à lôcU valant 25 ot>, a 20 ut* valant UO 
et*.

DI A XK.AtX

NOTRE stock entier do Manlo'mx, y com­
pel* la dernière iroportatinn du priu- 

temps, c*t réduit de 10 to ôu pour ceul.

Clover, Fry & Cic.
Tes DERNIÈRES,

Dernières NOUVEAUTÉS l
— EN —

Tapis, articles do ménage, etc.
— JUSTEMENT OUVERTS - 

Tapi* Tapcétry, Bruxelles, Wilton,
Axinln-dor et Kidderminster, 

SUontltmifl et l^rélarta, toute» largeur», 
Moquotto* c\ natte», rideaux et

portièrew,
Pèlo* on ouivre et HU?pou*iona, cto. 

— lUCJUS ASBOltTlMEMT ÜK —
Amoablemonts en tous genros
Salons ot chambre1- b coucher.

Bibliothèque*, nuflbts. chaise».
Voitures do bébés J

Couchot t o« de fer,
Mnlola*, Lltorlo.

Couvre pied* ot courte* pointe», 
Douillettes en duvet d'oldor.

Etc., oto.
Valises ot sacs do voyage en 

tous genres

Jos. Hamel &Cie
62 Côto LaMontagno ot

58 ruo Sous lo-Fort
27 mal—

CHEMIN DE FE*

Quebec, Montmorency 
et Charlevoix

COMMENÇA NT lo cl après LUNDI lo 5 JUlfc 
îafJ, le* trains circule roui comme suit :

LA SEMAINE
Départ do Québoo, Arrivée à Sto-Ann©

7.MA.M 8.10 A. M.
l').(X) A. M, 11.05 A. M.
5.00 RM. 0 05 1\ M.
«.15 P. M. 7.20 F. M.

Départ do St©- Ann© Arrlvéo h Québoa
6.40 A. M. 6.45 A. HL
7.17 A. M. A24 A. M.

11.50 A. M. Excepté lo aarnedi 12.571*. M. 
4.0.51*. M. MOI*. M.

12.20P. M. Samedi «oulcmcnt 1.25 M
Pour los ohutca Montmorency

Départ de Québec Départ do Montmorency
pour Québec

2.00 P. M. 3.15 P. M.
LES DIMANCHES

Déport do Québec Arrivée k Sto-Anno
GJX) A. M. C. 0A.M.
7.10 A. 51. h.Æ) A. Al.
2.00 P. M« 3.05 P. M.

7.20 ••
Arrivé© h Québoo 

6.J5A. M. 
12.67 1*. M.
6,40 "

6.15 M
Départ do St©-Anno 

6.40 A. AL 
11.50 M 

4.30 P. AL
Pour la G rand 0 Rivicro (Boaupré)

LA SEMAINE
Déport do Québec Arrivée à Beaupré

5.00 P. M. 6.15 I*. AL
lMpart de Beaupré Arrivée a Québoo

7.00 A. M. 8.21
LE DIMANCHE

Départ de Québec Arrivé© k Ileaupré
2.00 P, M. A15 I». M.

Départ de Beaupré Arrivée k Québec
4.00 P. M, 5.40 P. M.

Un train d'accommodation laU*cra Sto-Anno

Sour lu Jonction d'iludloy ville tou* iontfoino* 
i* a 7.20 p. tu. y arrivant A 8.20 p. in.
Pour autres information» «’odrosior au «U- 

rlu tendant 
W. U. RUSSELL

Surintendant.
O. S. CHESSMAN,

Gérant,

ARTHI'B KF.USir, CBIRIKS DcSl’ISE
DKl'UTK DK PoRTNEÜF

DELISLE & DECUISE
98 rue St-Pierre, B.-V.

Monsieur authur deltslk tiendra
comme d'habitude «on bureau, matin 

et Hoir, na No 11 ruo ÜodFoOiéJ, St-Roon.
31 mai—J no

LE m aprè© LUNDI. îo lî! JUIN 1803. b 
train* partiront du Turminn*. rue h;\ nt- 
André, J» t LmwUi QuuUk-, ot ar> \ e- 
tont comme -ult, excepté le- diniauotiui:

DEPART DE QUEUEC
8.20 A. M.—Exprcs* direct pour le I ec faiut- 

Joan, tou* lot) Joura, «rdypit.» la 
,1 om iIon CUtnbora « J.li p. ni. et 
a lloberval-h 4.43 p. m. jCo trahi 
mit raccardatneut. tou^ l.-sjoui», 
ouc le* sLatif/ii-'. sur h* aheinin 
lie L r d»*« lldww.» I*»urcnti<l«*>

5,30 P. Bï. Expioe© L cal tou* h-* Jour* i>o:ir 
hl-Kayim uu, j arri\^alà *.(5v Ul.

ARRIVEE A QUEBEQ
C.OO A. 2*1. Kxpre** 4Jr«iH part «le Uoberval 

li 8.30 i'. m. tou*lu©jour*, ainci quq 
le <Hma 11 chr, mai» j«u h- anvdi, 
(«U. du la Jonction Chain bord A U.UI 
p. in.) pour Québec, y arrivant uii 
u. m.

8.10 A M,— 1 \pres*i Im-al les Joui-»
do .St-Raymond a 7.05 a. ni., arrl» 
\ mit. a Quvboe k 8.40 a. ni.

8.20 P. M.-^'Train mixte )»*ri «U* H-Tilr Jonc­
tion pur le phcmlil «lu f«*r dos 
BaHMo» Lnurentidc-i, AUnp.ni., 
do la Rivière© Pienv A UH» p. iv» 
Ot «lu Lio St-JoHcph à 7.05 p. ni,, 
uni vaut A Uuuboou .**.<5 p. m*

20 minute* au lam Edouard pour lo lunch.
Char© palui« attachée .*» tous lo* train* «li- 

revis du jour, ot char* dortoir. uu\ train» di- 
reetb «lu ho.r.

Ixi b*«(«-au A vapeur IDA voyageia sur lo 
U10 ph. entfula etation et l'iiotul Like
Vjcwduiaut la *nnou «les touriste*, en rac* 
eordeuieut avec Ic« trains. I»> bat «aux a va­
peur «le M. Bue mer, MIST A SHISI ot l '.V- 
UISH, voyageront roininu »ult sur le Lu* 
St Jean ; fàiuiuHiavant lundi, lo 12Juin, et 
«luruiit la saltion do* tourist es, lo nouveau bu- 
tcau A vapeur un ncior M 1ST A SSISI, ou lo 
bateau h vaiuiiir OS/UNIC, partira «lo IJobcr* vol tou© lo* Jpmt© à 0©. m, (ot i> imauohok 
1.30 p. m.) pour la Inland iiou-c, 11 la Gtumlo- 
Dépnarffo, y arrivant alla. n. (a i’.'O p, in. 10 
dimnneho). Au r««toUr, 1 partira «K« ln Ovamln* 
Déehargu a 4 p. m. et arrivera v 1 lober val A 
C p. 111.

J a: bùîxtHU U vapeur PF.RIFOSVA ira A la 
rivière l'éiiboncA «leux fois pur souminu ou 
plus uouvont, pour los busohi» do i«i scierie ot 
de la colouisutton.

Ioj fret 110 «cru .pas reçu A Québec uprèu 5 
li.i». ni.

liilhtU do votour de première elasae auv 
prix d'un simple hllIuU «le Uuéboe A toute* hi * 
station», énil» I»'* rtamedi.% boiu* pour revenir 
jusqu’au mardi suivant.

Jaj pheiubi «!«• f«T Iransportera l«i* tiouvenux 
colon»et hiurr famille» et une«iuunlité limiléo 
«le leur», «diets do ménage GRATIS 

On peut rotenir «le* bièiîos vl de» lit* et *0 
procurer d»:« billet* de ohex R. M.
STOCKING, vis-à-vis l’hôtol ht-laniU.
ALEX. HARDY.

AKcnt k«-*i. fret et pas*.
J. O. SCOTT.

SooréU«irü et K«imnt. 
Québec, 10 juin 1803.______________________

CUEMÎN DE FEU

QUEBEC CENTRAL
Tji Ifcno do» chars parai» \vfepner entre Qué­

bec et la Nouvelle-An©»©terre.
Service do trains solM»» entro Québoo cb 

Boston viA Hhorbrooku ot le chcinm defer 
Boston 8c. Maina, et «mti*i Québoo et Rortiand 
via .1 «Miction Dudswoli et lu ehoinin «lu for 
Mai no Central.

Lo ot aiirè© Lundi, 31 octobre 1802, lo© 
trains circuleront comme nuit:

EXPRESS—C<* train court diroctemcntavco 
, char Wagner d«> Québec à Boston, otnliar 

Wagner «liroct de Québec à BpriiiKliold ot 
faitraocordomnnt a :oujtion Du>Lv\«.jl«\ca 
das chat « «Un et* pour Portland et autre» 
endroitrt du Mnlno,—Dénurt d«i Québec à 
1 h. SOp.m. Départ do ifevisàtt. le p*m. — ar­
rive à Jonction Dudnwuil à U..r<0 p. ne—«lo- 
part do J miction I>Ud»\vçll A 7,W> p. m.-ar- 
livo A Boston A 8,05 0. ne—arrive a New. 
Y«>rtc à 11.40 a. m.
Char» 1 allais Wagner et train solide do Qué­

bec Allusion üo raccordant à Jouet ion Duds- 
well avec lo train «liroct pour Portland ot l«*j 
autre» endroit* au Maine.
MIXTE—Depart do Québoo (Iravoraa) 12-10 p. 

ni.—départ de IAvl* A 1.15 p. in.—arrivant t 
St-Françolü k Û.30 p. m.

ALLANT AU NORD
EXPRESS,—Chars p ilaD direct* «urCC t rain 

entre Jloaton ot Québec. Char Wagner do 
Sprinticld A Québec. ItantMirdemont» A Dud*- 
woll avtxj le ehomin d«i fer Miviuo Oontml, ot 
train* direct* poir* Portland et tou» les un- 
droit»du Maine. Iailwso Novv-Yorkà4 p.m.

Bo»lon ©7,16 uni. Lais*» Sherbruoko 
à 7.45 a. m. Arrive A Lévis à 2 p ne Arrlvoa 
Québec par lo batcau-pnKsour. à 2.15 p.m. 
Char© iMilai© Wagor sur ce convoi et train 

polido de Boston à Québec, se raccordant A la 
Jonction DuuBwell avoc lofloonvoi» «lu Maine 
Central vouant, «le tou* les endroit». <\«i Maine. 
MIXTE—Qultto St-Francois do la Beaiico'% 

G.00h. a. iru quille U Jonction «le la Ücauco 
A 7.10 h. o. m.. arrivo à lAvi» à I0.no h. iv. nv. 
et à U ué ht o par le bateau pa-veur, 10. IA 
Cent la seule voie sur U«ju«-lle circulent dos 

©hure direct* untrn Québoo et la Nouvelle-An- 
gloterro «e raocv>rd«nt avec ln» chemins «le f.ir 
Boston K Maine et Moine Gentn».L 

Ra«v-,ord*;nioi»i» a IsJvt» ot a lu jonction liar- 
laka avec Tfntorcolonial, à Sherbrooke avoo 
lo Boston 6c Main© pour Boston, New-York, 
cto., otxx, A loncllon Dudswcll avec le Muino 
Central i#ou.* Portia.id, Danville, ixnvi-ioa et 
tou? les androltp do l'Etat «lu Maine.

Pour au 1res Informat ions, pour billets, Imli- 
entours, etc., ©'adresser au bureau gémirai «le» 
billet», cil face do ThOUd St-Louis. QuuU-c, tm 
A aucun autre du» agouUdo luconipuKuio.

FRANK GUUNDY, 
Surintendant général.

J• TT. WA T*SÎT,
Gérant Kéuérul, frol ot possagors. 

Sherbrooke. 25 octobre 1931

EXCURSIONS !
- AU-

MANITOBA
— ET —

“Nord-Ouest Canadien
Billots pour aller ot retour seront ven­

dus los 13, SO, 27 Juin ot 11 julilot 
1803—Bons pour 40 jours

Dclnrainc et retour' 
Res tou u
Kstcvan **
Rinsc&rth “ 
Moosouiiti * M

Regina et retour 
Mooeejaw •*
York toi» 11
Prince Alliert

retour
Calgary 

Kdmonton ot retour

}
et \ 
retour y

•• J

$28

$30

$35

$10

Route do i’Eipositioo Colombienne 
S28.00

A Chicago et retour
VANCOUVER A ALASKA 

Et rotour $95

GEORG ED UNO AN, 
Agent local pa**. et frot

Bureaux dos billots de Québoo
HOTEL ST-LOUIS

et STATION DU PALALS

M A L A DI ES DES YEUX
X>It -W-. »J5>

oomum
58, RUE ST-LOUIS, QUEBEC.

De l'université et do» hôpitaux do Pari» 
ot Now.York

llEunsrt î>k nurtKAU : 8 hourotà 1 h. p.m.

Four 1rs «Inities seulement

ES PILULES régalntrlce» du Dr Du­
Mont pourlo© Xomxnoff n'ofTrunt Jainal»

_ _ _ _ ||iu»uuu«u©Mi||o$ui«wva. m «»a •
92.001© paquet. Envoyé©* par courrier parfal- te meut ©celléob ut à l'ubri do toute IndUcré-

Adreu© : Dr XDnMoat,M a Halted Bt, Chicago, I1U. ÎL-U. 
Traitement d© toute* le© maladie»

enusoa. Il avril l&n
do«-

Iitnimout Minard guérit Hy 
pocondrlo-

s

ALE
*

g»

LES CELEBRES
BIERE ET PORTER IJBATT

CE8 BIÈRES «ont reconnues cdtnme los tncillmircs 
et los plus favorables è lu sisutô, tri «juo certilié j»nr los 
plus liautos autorités inêdicalcH, ot reconnues par tou.s 
1rs cdÉK laisse u rs comntu étant Kiipih'iourcs à toute Autro 
au Canada, ot do plus par les premiers prix que coa 
célSbros Jiloro et Porter ont remportés aux l''x|v>silions 
lrnivcr8olles, notamment Paris, Australie, Philadelphie 
ot on 1891 à la Jamaïque.

Demandez à votre épicier les célèbre»; Bière ot Porter 
Lui tnt t, de London, Ont,, et assurez-vous qu'on vous la 
donne. Déliez-vous qu’oli vous donne d'autre bière on 
fill lint it ut ion.

m

M

N. Y. MONTREUIL,
Quélxtc, 15 avril 1S93—3m SKI' B. ACiiiXT, o h îiT7.'J71>, KDE NT-ÏM DL

LA COMPAGNIE 0£. NAVICATI08

K

— nu —

BICHELIEU ET D'ONTARIO
-----------«K>0-----------

LKH BATICA1 X DK CETTE CI K FERONT 
le Mtirvivo coniinu«iuil,aiveiunit aux puits 

imurmédfaln'» :
LIGNE DE QUEBEC A MONTREAL

Iavh vapour* Quebec ut Montréal ‘feront le 
rtcrvii-n t«m* lo* jour* (dimancheexceptai, lai-'- 
Mini Quebco A 5 heure» p. ui.

LA LIGNE DE TORONTO
ComiiH-iitvra au 31 mai. Le» ha(e.iux parti­

ront «lu Ba sin «in Canal. Montreal, tou» le* 
Jours (exOUI)té hi tbnmiu'ho) A 10 heure* du 
mutin ; lan hinc. ù l'arrive© «lu train «le initli. 

<ue Itonavoiit me, et au C<Mouti LiinlitiK par 
u train ib* 1 b. 45 p. in. Canada At huit t*.'.

LA LIGNE DU SAGUENAY
Pourlo prirent, lo vapeur Sayiienni/ p;«« ti«a 

de QuiNhce iHiitr Chicoutimi et non» intoning 
«iiairod a 7 h. 3U b« mardi et vonurudi.

Au 20 Juin, lo* rapide» vapeur» Carolina ot 
CaHmin partlumt «lu Montreal lé dimunoh©b 
lundi. mor©ro«U et Ji'udi, A 8 l«. p. ni., pour 
fhhoutlrtii, arrêtant a Québec et Port* luîen* 
nié«li&ire». Au retour, lo départ do Québoo 
p«*ur Montixial, (voyuif* «lu Jour), »« 1 u le «II» 
nmnnhc à midi, -morcrvdi, J«-u«li ol ©ainedl, à 
5 h. 30 n. 111., an liant k Monti ©al U 0 h. 3o p. 
111.
L. H. MYRAND. J. CHABOT,

Agent. Gérant général.
Qu(dte«', 2D mai 181X1.

Traverse de l’Ile Orleans
---- 000-----

VAPEUR “ ORLEANS”
CAPITAINE BOLDUC

J K ET APRES LK (i MAI, (le iemp© et eir- 
J ooiutane«i» lu ponnctluut), lo ^rvico nu 
fern « omtnc unit ;

Laisaera l’Jlu LalsHorn Québoo
5.15 heure» a. m. O.lft heure* n. m.

POUR LA PREFERE 60Hi89UHI0N
-ALLONS CHEZ -

J. H. BEGIN
121 RUE ST-JOSEPH

— Pour nahulor 110» —
CHAUSSURES

A bon marché
TTNVITU impérialement lu* fumUlai <iui ont «l«u> on- faut» faümnt h ur pu nvnno oommuuiun du voulf me fuiro unu vi*T(e, ear mon a*4ortl-

iuuut<laii« « v» ulmus»iii «»« ont) 
très complut et a lré« bon mar­
ché. Houllorn pour t»««tttou 
filles doimiM 65 ot* A $1.50; 
pour petits caroons, 75 ets 
K $2.00.

— N’OUBLIEZ PAS -

121 ruo St-Joseph—Ki>sclgne de la «rosse botte ro:i«e
ÏD avril—2m 3fp»Hv*

HOTEL FRAUCHERE

8.0010.1JÔ
L30:t:wi
5.30

M

II
• •

a. m. 
a. ni. 
p. m. 
p. m. 
p. m.

0.15u.:<«)
2.;wj
4.45
0.13

»»

• «

a. m.

DIMANCHES
1») heure* p. m. 1J 0 heure» p. m
3.16 ** t». m. 3.8U *• p.m
5.00 “ p.m. 4.00 " um
7.W) •• p. in. G.00 " p. m

7-:« M p. m 
Tous le» Jour» de fétos, lu X’apcur f«*ra un 

voyagé de l’ile k 8 a. m., et dan* l'apréa-inldi. 
le» voyage* »u feront aux tuémob houru» que 
W* (limauohcH.

Après le MO Juin, le vnpetir O F LF A SS Inl^- 
»ora l'I lu t«ni» lo» Jeudi* k lu h. p. m.

l.e» dimanche» ci joui n do fétu». l«i prix aller 
ol retour a St-Joseph du Levi* ©era lo mémo 
que pour i’Ilo.

10 mai—

Traverse de <2*cbec et Levis
T ES BATEAUX D1CCKTT K TRAVERSER© 
D temp»le permettant lo diiuaucho oxeopLô) 
quitteront:

QUEBEC LEVIS
Pour lo Grand-Tronc 

A. AT.

•. IgMO'uI Hôtel (amdtuii- 
Krançei» Chicago. Situé au 
contre do la e<M«uii<* catia* 
dienne et to «leux pa» «te 
l’é^U*u oauttdtiuino-lraiiuaU 
«c. 300 chaiiibioAiiouvolhi* 
iiirnt r-tiirhetnriit mouillée©1 
«ont to la «i«i non
coin palrloUxj. Lo» chars ur* 

*lmlm« pu"s«'!it to U porte «lo 
eèt ét iibli»»ciMf*nt. Restau* 
nuit <io première oUwc.

PRIX MODERES
Diront ion «i'apW * I«v plan

iPAVîfSfnI .Ktwi^cn. l*our plu» am- 
’^«©uSqph'H informations, h’adicl* 

«er to
0- J. & GABRIEL FRANCilERE, Propriétaires.

Coin Vornon Park Piano et ruo Throop.
Québea 8 avril—3 nu.

A la feuille d'erable

A. M.
fi .30 Train mixte pour 

itichmnmi. 
I2.ro Train Kxprcu 

rapide(K>ur l“ouest 
P. M.

7.30 Maliopourl'ouMb

7.U) AlalioderOuosb 

P. M.
L3U Train Expro»» 

rapide do l'Ouu»U
Pour lTntorooloulal 

A. M.A. M.7.30 Mallcpour Camp-
bol ton.

TJîOTraln (accommo­
dation pour la 1(1- 

viérudu ixnip
P.M2.00 Malle pour Hall-

fax.
4.30 Train (accommo­

dation pour Rivièredu Luup.
Pourlo Qudhoo-Contral

7.10 Mixte dcltivlé- 
ru du 1»ju(X

J». M.
12.30 Malh) do Hali­

fax.
1.30 Mullu de Camo- 

be lion. 
0.00 Train (nooom 

modation do la 
Uivioru du l»>up.

NOUS AVONS LE PLAISIR D’OFFRIR

A NOTRE CLIENTÈLE

3—GRANDS LOTS—3

P. M.

l?«3GTraln mixte pour 
at-Jortuph.

1.30 Express pourtihurbrooko.
17 févrior 1R3X

A. >L
10.30Train Mixte do 

rilJo.cph.
P.toL

2.30 Expro»» de 
fcàliorbrooko.

1

Cic Steamships Quebec
Ligne da St-Laureiit

LE Str “ MIRAMICHI "
Oupllain© A. BAQUET 

devra quitter Québoo lo
Morcrodi, 31 mai, à midi

pour Pointeau-Père, Gaspé, Malb.il u. Percé, Humrner*iJo, Clittrlottotown ot Plctou, fai- ►ant cHcnlc pcmlant quelques hour O» to tou » ©o» « ntl roi U. to l'cxcoplion do lu Pointe»»!- Peru, pour iKn rnelUo aux pan»agorb du des­cendre to tern?.
Excellente» accommodation» pour p^^«a* 

Kon».
Prière aux expéditeur» do marquer on 

touioH lottro» in nom «lu port do doattnallon 
tour chaque paquet |*>ur évifor les confusion*. 

FOttr fret ou istoastifro. M'adresse r to
ARTHUR AHKRN, 

Hcorétalro,
R. M. STOCKING, Quai bt-André

Agent do pasi-a^or»,En fucc de l'hélcl Rt-liOuls.
30 mal-

Magasin et salle de réunion
à louer

MagnMn à louor ainsi «lue «aile do réunion 
tréts confortable pour dînèrent©* a**<K;laUon* 
doeooour* mutuel»ou a\ilrp» â «lr« coiiulllou* 
très facile*. ” ‘

250 Ru© ST-JOSEPH, (2m Otao 
5oct—Un val

—ooo-----

BUREAU D’INFORMATIONS CANADIEN
(INCORPOItR)

SOUS LE PATRONAGE de * LA PRESSE

Louis LeDuc
Manhattan Block, 00 Plymouth Place

GH IO AGO--- ooo---
Le bureau situe a quelques pas

do« gare» du Grand-Trooe ©t du C. P. IL, 
fournira «ur domando tout oe qui peut 
tri huer to rondro 1© »ék)ur tel v*11

posülhlo. 
brant.
trè* couvenabl©4

rout to - -

D’ETOFFES ROBES
Achetés d’occasion sur les

marchés de
MONTREAL ET TORONTO

-o-

1 LOT DE 50 PIECES A (i Cts
1

1

tt

éi

(t 75
“ 158

44

44

44

44

8
10

44

44

VENANT D’ÊTRE REÇU

1 Caisse de Deulcllcs,
10 caisses de PAELART

DtPOIS 30 CfS LA VERS: £HMONTANT

BRUNET, LAURENT & CIE
1)78

L’INSTITUT LESLIE E. KEELEY
_ Dü CANADA

«ounia lo droit d'admlnlutror doua tout 1© Canada, ouooutô dan© l’ilo Van- 
lus remède© du Dr Lcallo E. Kuoloy, pour tçudrir do 1 nbu» do 1 Alcool, 

de la Morphia©, do l'Opium, du Tabac et lu Novraathénle
Ayant 

couver,

STJOOT7ESAIiE8 IDE riET IJSTSTITUT

________ ________________ _ . .Jleqn» à Ch.
ça go au»*l agréable quo povdhlo. Pour tout© 
Information, n'adreoaêr au gér 

Un grand nombre d'hôteL» t

AU XO «A UVKSAIXTiMVIlKlif» TIOXTKKAL
£)| au Xo 4l rue lilelielleii, 4Jiicîh*c9 

Et sont maintenant prêtos li recevoir les patients
UNJÛ SUCCUK8ALK est ©um! ouverto choz le Dr MORKNC V,> Ste-Marlo do la Boauo©

traitement r«i aimlnlatré par de* i n é<l oc i i ih qui en o n tl a 11 n no étude « ri >cl aloto t
lUinoi». khii les liwiri-rCm»-* immédJute* du Du KKÊL1C\ ol ho» collègue», cl il» sont porteur© 
de çert iflc.. « - .t.. c« >. • ; *.«»•» «ml la b lu» grande du monde.; . no

Utim.iuu- z <*»».» • •. iiiftgnle m le «tixiltoxcliwlf do faire usage do*roinèdwduim
KbLLh V. « v h. . .. ► . -m •' cuirs ot aux InnUitoui» qui prétendent avoir notre rçrnôu©. il» n©
l0,lÎJ,îtchP-n<‘- » 'i e*-x nr *otjl employ A* qu© dan* no* Instituts

Liniment Minamrd paéritU 
Dftptateriib T avril .

l'I r » J#. - • j   »» — — --------- --------- —

>R S. LACHAPELLE,
Surintendant médical pour le Dominion*



a jI'V raê

EDITION DU SOIR
L’ELECTEUR

ANNONCES NOUVELLES
\ _ ___

Livres—J. O. Filtra u.
Ou demande des jeunes filles—Hôtel Ré- 

{;iua.
Vin au Quinquina—Dr Ed. Morin.
Vins de inesse de J. 11. A. Toussaint» 
Poêle de cuisine à gaz.

MERCREDI, 14 JUIN 1893

Les Caravelles attendues 
demain

Contre touto attente, la montée des 
caravelles se fait dan* d»3 telles condi­
tions de vitesse qu’elles sont attendues 
ici domain matin a iO heures.

Nous félicitons le Conseil de ville sur 
lu prompte décision qu’il a prise hier 
noir.

A 1 heure, il y aura lunch en l’honneur 
des officiera espagnols au Club do la Gar­
nison.

A 2 heures, la Cité mettra des voi­
tures ii la disposition des illustres étran­
gers et des invités pour une promenade 
h la Chute Montmorency.

Le soir gland dîner au Club do la 
Garnison offert, par les citoyens aux offi­
ciera espagnols et américains.

H est probable quo les caravelles de­
vront reprendre la route do Montréal 
vendredi matin, on sorte quo nous n’au­
rons qu'une journéo pour les voir.

Avis *ux journalistes

Les membres «le la Presse do Québec 
®t de Lévis sont invités il aller au devant 
des caravelles espagnoles, qui doivent 
arriver demain. Chaque journal pourra 
•e faire représenter a cette occasion par 
on de ses rédacteurs.

Le yacht à vapour If opr, nolisé jar la 
Presse Associée, partira demain matin à 
7 heures précises du quai de la douane.

L. X. JüNCAS,
Président du syndicat de la Presse.

Madame Pennée part aujourd’hui pour 
l’Europe a boid du steamer Lake Winnipeg, 

Elle aéra tic retour au mois de septem­
bre.

Le Canada. qui rtmplaco le Montréal 
retenu à SorrI pour réparati us k se» ma­
chines, restera U Montreal samedi pour
Ïpouvoir prendre sa ligne du Saguenay 
until.

Le Carolina prendra sa place sur la 
ligne de Quél»cc, sou» le commandement du 
capitaine Roy, ru Attendant que le Mont­
réal soit en état de fane le sci vice.

Nous avons eu ce matin l’agréable visite 
de noire confrère M. D'Kf Lim&iivillo, du 
Messager de Lttriston, Me., en promenade 
dan» «a famille à Montmagny.

C’est M. D'Kstimau ville qui a pris et en­
voyé de Montréal k son journal L'iulcrvlew 
de M. Mercier que nous avons reproduit 
lundi.

Association de Réforme
DU

COMTE DE CHAMPLAIN
A une aasen blée d’électours du comté de 

Champlain, tenue dans la paroisse de Saint- 
fttnnislas le 11 courant, bous la présidence 
de T. Lafontaine, écr., maire do Ht Stanis­
las il a été unanimement résolu de fonder 
une Association do Uéformo et do choisir 
des délégués pour représenter le comté de 
Champlain a la Convention du 20 juin k 
Ottawa.

Proposé r>ar M. Ludgcr John, secondé

EiT M. J. Rompre- «le Ste-Anne : Que le 
r F. Trudel, écr, soit élu président, M. 

Frank Thlbaudcau, paroisse Ht-Maurice, 
vice-président et Kmott Rinfret soit nom­
mé secrétaire.—Adopté unanimement.

Fur proposition du DrFerdinandTrudel, 
délégué cx-offic "o, secondé par AI. Hercule 
Marchand de la paroisse de Raliscau : 
Quo les Messieurs dont les noms suivent 
•oient nommés délégués :

M. Ludgcr Joli», paroisse Ste-Anne île 
la l'érode ;

M. Frank Thibaudeau, paroisse Ht-Muu* 
rice ;

I>r Dnbord, paroisse de Champlain ;
M. Germain Germain, paroisse St-Titc 
AI. Xavier Louis Massicolle, paroisse 

Bte-Ucnevière.
, Adopté.

Sur proposition de M. Léon Gervais, 
TMiroisse de St-Narcissc, secondé par M. 
J'hitinpe Tiudcl,parop»ode Hte Geneviève : 
Quo les MM. dont les noms suivent soient 
choisis comme délégués adjoints :

MM. Joseph Rompré, Henri Frencttc, 
J. L. Gau moud, (h.ésime Leliouillor, Her­
cule Marchand, l’iiilijqrc Lacoursière, Jo* 
•epir Massicotte. l’ierre Arcand, J. A. 
Beaudouin, Cyrille Perreault, Sivruï Ar- 
oand, Missel Fontaine, Aimé Lcvusscur, 
Augustin Clément, Siméon Levcillé, Pierre 
Toulan, Luc Ducharme, Dr Verne, Michel 
Forest, J. A. Frigon, Dr Paquet te, Léon 
Gervais, Dr Ferron, Jérémie Dechcnc, 
Lazare Beaupré, Adolphe Crête, Moïse 
Masson, J- N. Buist, Théophile Trépan 1er, 
Odilon Lacoursière, Dr Dauduraud, Cy* 
prier» Gui Hemet te, François Boutette, Nar­
cisse Roberge, Ferdinand Baillargcon, J. 
A. Lauouette, Ovide Goulcttc, Tâlcsphore 
Vandal, Clovis Déguise, 1). Lacoursière, 
Philippe Trudel, l)r Baril, Floran Leblanc, 
Gustave Lacoursière, Ernest Rinfret. T. 
Lafontaine, Théophile Gkuvreau, Trétlé 
Gagnon, J. A. Frigon.

T. Lakontai.se,
Président.

A. Rikkrft,
Secrétaire.

Bsanens du Barreau
Voici 1a liste oflicielle des CAiuliilats

Sour l'admission k la pratique et à l'étude 
u droit, aux examens du mois de juillet 

prochain :
Pour l'étude.—Section St-François : J. 

Arnntûgs hwig, de Melbourne.
Section de Québec : J. J. de Salnberry 

Bossé, de Québec ; Paul J. Caron, do St- 
François do la Beauce ; Jules S. Lesage et 
J. Octave Martin, île Québec ; J. A. B. 
Michaud, do Si-Jean-Port-Joli ; J. A. 
Mousseau, de Rimouski ; V. Ferdinand 
Roy, de l'Aucieuno-Lorotte.

Sectiou des Trois-Rivières : J. A. Dé»i-
lots, des Jrols Rivières ; Arthur \V; Pupil- 
loi» de Saïute-Monique^

Pour 1a pratique. —îSect ion de Québec :
. T. Philippe Grenier, Pointe-aux-Trcm-g•les ; Alfred Marchildon, St-Pierrç le$ 

Becqueta ; Daniel McAvoy et P. Paul 
Fiset, de Québec ; J. N. Prud’homme, de 
Juliette.

Dernières Dépêches

L'accident do Trois-Rivieres
OUVRIER DE BORD TUE A 

L’OUVRAGE . j
■ -M|%

Lu
la
l’a

DÉTAILS COMPLETS SUR 
LENQUETE

Verdict de négligence

(Dépêche spéciale k VE'lecteur)

Trois-Rivières, M juin.—A l’Arrivée dn 
train <les Piles hier après-midi, le coroner 
Thérrien, accompagné du Dr Mét hot, dé­
puté-cormier, et du Dr Panneton, médecin 
appelé au lieu rie l’accident, et d’un Jury 
pté-idé par M. Nap. J-ambert, 15. E. M., 
composé pour la plupart d’hommes compé­
tents il être jurés dans une circonstance pa­
reille, ouvfc l'enquête sur le corps du 
nommé Jérémie St Laurent. Un examen 
minutieuse du corps en présence des jurés 
c&t fait par MM. Bourgeois, Ricard et 
Lambert, E. E. M., sous la surveillance 
immédiate ties docteurs Panneton, Méthot, 
et du coroner lui-même. Puis Auguste 
Cadoret est le premier témoin entendu.

Jurés apjHdéb tie nouveaux.
Auopstk Cadoritttf., témoin assermen­

té, ne sait pa» écrire, 33 ans.
Sur l'ordre de Odilon Loranger, je suis 

monté fi l'ouverture No 1 du bâtiment sur 
le stage k décharger les cuves. Je versais 
les cuves remplies de charbon afin de dé­
charger le tombereau. Apres quo le torn- 
Ix-reau a été déchargé, trois hommes parmi 
lesquels était le défunt conduisirent le 
tombereau afin «le le décharger sur lo quai. 
En re le quai cl le bâtiment, il y Avait 
un échafaudage qui s’est rompu, et lo 
défont est tombé entre lo steamer et lo 
quai. On n sorti le défunt do l’eau, 
défunt u fait 2 ou 3 pas, il est tombé h 
renverse pour no plus bo relever. On 
transporté sur la ludanco de M. Gagnon, 
un peu plu» loin, où il est mort.

L échafaudage
J’aivuréchafaudageentro le steamer et lo 

quai. Je suis journalier et je sais ce quo 
c’est qu'un échafaudage. J’en nifait. il était 
(le cupjtort de l'échcyaud) pourri.

Grosseur du support, 7 ou 8 pouces.
—Votre opinion ?
—Non, cet échafaud n’était pas sùr, pap 

suffisamment fort pour supporter ce qui lui 
ét lit imposé.

Odilon Lorangkk engageait les travail­
le mr et était chargé de faire décharger lo 
st-amer. Le bois pour construire Pécha- 
fa id a été pris sur le quai de J os. Gagnon, 
q\ii est le quai sur lequel on déchargeait le 
charbon. A ma connaissance, je jure posi­
tivement que les lambourdes, lo même bois, 
servaient depuis quatre ou cinq uns. Je 
travaille lâ depuis qu’il y a du décharge­
ment «le charbon ici, 4 ou 5 ans. Pesanteur, 
au meilleur de ma connaissance, charrette 
chargée et 3 hommes : 1000 lbs. J Ai c*a- 
miné après l’uccident la poutre qui était 
cassé. J’en connais le bois ; c’était un bei» 
tondreux, pourri. L'échafaud était do 16 
pieds en dehors de l’eau. Je suis un homme 
de chantier ; je connais le bois, ses qualité» 
et scs défauts. 11 aurait fallu 3 poutres au 
lieu de *2.

Questionné par le chef du jury :
—Jesuis monté sur l’échafaud. Onafait 1& 

remarque que ce n'était pas anse/, fort. Je 
l'ai constaté moi-même. Avant l’accident, 
IVchatMid No 3 s’est rompu. Ce bois était 
pourri. .

A cette phrase, le coroner insiste sur ce 
quels vérité so*t connue.

Le Dr Panneton produit sou témoignage 
pAr écrit, assermenté. Le Dr a été appelé 
â assister un homme blessé.

\m mort a été causée par commotion du 
cerveau.

J os. Laceutb, 18 ans.—Je travaillais k 
1a même charrette que le défunt. Je suin 
tombe dans le steamer. J"ai trois plaies 
dans le dns. Je me nuis relevé et suis parti. 
Je ne connais rien autre chose. 1

Cad luette, qui travaillait avec nous, a 
fait remarquer que l’échafaudage n’était 
pas bon, et cc avant de commencer cc ma­
tin. Le défunt paraissait parfaitement bien 
et sobre au moment do l’accidcnL C’est 
parce que la poutro a cassé quo nous 
sommes tombés.

Honoré RoberoKi 49 ans.—J'étais sur 
les lieux pendant la construction de l'écha­
faud. J’étais l’un de ceux qui sont tombés.

Honoré Arcand, contre maître de Odi­
lon I»ranger.—Loranger est la personne 
qui me paraissait être l’entrepreneur pour 
décharger le bâtiment. J’ai fait construire 
l'échafaud d'après les ordres de Loranger. 
Sur ma remarque que le bois n’était pas 
convenable, Loranger m’a dit d’étançonner 
de façon A le rendre convenable pour Vins- 
tant. Je ne l'ai pas cloué. Je n’ai pas donné 
ordre de clouer k personne.

Dr Méthot.—L’examen jxut mortem a 
constaté deux blessures.

Le cadsvro est tout couvert de charbon 
et n’a pas d'autre marque de lésion exté­
rieure qu’une ouverture de 1 pouce de long 
et un pouce de profoud dans la région de 
l'aine gauche. Cette blessure parait avoir 
été faite par un instrument tranchant.

Les organes et les muscles de cette ré­
gion ne paraissent pas avoir été lésés.

A la partie antérieure ot inférieure du 
bras gauche, on trouve une légère écrati- 
gnure d’un pouce «le long avec ecchymose.

Les médecins examinateurs attribuent la 
mort k une commotion cérébrale.

M. R. B. Cooke, avocat, comparaissait 
pour la famille du défunt*

D’autres détails vous seront fournis en 
temj>s utile.

Verdict du jury : " Mort accidentelle 
due k la négligence.”

Taris, 3 juin soir.
Le nommé Moisy, Agé «le dix-sent ans, 

bijoutier en faux, né k Maiaons-Alfort, or­
phelin depuis quatre ans, habitait nu com­
mencement de cette nmiéo k Paris, chez un 
de ses oncles. 11 s’était montré pondant son 
enfance laborieux et honnête, et 11 avait eu 
de nombreux suççès A l’école. Plus tara, il 
se lia avec des rôdeurs de barrière et passa 
ses nuits dans des bals mal famés.

Dans un de ces bals, à la fin de 189*2, 
Moisy, dit 'TEinlncé de la Villctte,” fil con­
naissance d’une jeune ouvrière, Marie K dm, 
âgée de seize ans. Cette fille, d’un carac­
tère doux, travaillait régulièrement. Moisy 
désireux de vivre il ses dépens, voulut la 
forcer de se vendre. Elle refusa. Il U mal- 
truiU. Elle le quitta pour un autre.

Marie Keim avait quitté le domicile de 
son père, en raison des habitudes d’intem­
pérance de ce dernier, pour aller vivre aveo 
une de scs camarades d’ntclier, Annette 
Curtigny, demeurant rue l*ally-TollendaL

Le 3*2 janvier dernier, vers uno heure du 
matic, Marie et Annette sortaient d’un bal 
et regagnaient leur domicile, lorsque, rue 
Sécrétai), Moisy s’approcha d’elles et frappa 
Mûrie de deux coups de poing.

Marie prend la mile et se dirige vers la 
rue Lally-Tollcndul. Resté soûl avec An­
nette, le jeune homme, brandissant son 
couteau, un couteau-poignard, k la lame 
effilée. s’écrie ?

—'a pas ! Fant que je la tue, cette 
coquiuedA I

—A bas le couteau ! fait Annette. Ren­
gaine-moi ça.

Ils arrivent tous deux uu No 5 de la rue 
Lally-Tollcndal, Marie, tremblante, atten­
dait son ami dans l'escalier.

—Descends, crie Moisy»

Un assassin âe âix-sept ans
Condamnation de " l’Bmincé 

de la Villette ”

—Non, répond Marie, tn no ferai» mon 
affairé.

—N’aie pas peur, ajoute le garnement. 
Tiens je donne mou couteau k Annette.

Et eifectivcmcnt, il remit son couteau k 
Annette.

Rassurés, Marie descend. On s'explique 
tnnt et si bien au bas do l'escalier que la 
concierge se lève’et met tout le monde â la 
porte. Les voici tous trois dans la rue.

Moisy alors menace Annette Cnrtigny do 
lui flanquer un coup de rigolo, lisez revol­
ver, si elle ne lui rend paa son couteau. 
Annette résiste. Moisy lui arrache Larme 
des mains et ii en porte deux coups, i'uu 
uu bras droit, l’antre en pleine poitrine, k 
Marie Kcim qui mourut dans la nuit h 
l’hôpital sans avoir prononcé un seul mot.

Son crime accompli, l'assassin prend lu 
fuite. Il reutre chez son oncle, puis par le 
premier train, il se reud le lendemain chez 
sa grand'mère U Oharenton. En apprenant 
par les journaux du soir que sa victime est 
morte il roulrc h Paris et va se constituer 
prisonnier.

L'instruction judiciaire ayant établi la 
préméditation, Edmond Moisy a comparu 
devant le jury de U Seine sous l’accusation 
d’assassinat.

—Je n’ai rien prémédité, a-t-il dit pour 
sa défense. Je n'avais pas l'intention de 
donner la mort. J’ai été emporté par la 
jalousie.

De nombreux témoins déclarent que l’ac­
cusé maltraitait sa victime et qu'il voulait 
lu forcer k sc livrer au premier venu. La 
sœur «le Marie affirme ;

—Mario m'a dit que Moisy la maltraitait 
pour la forcer ti «e mal conduire, mais 
qu'elle aimerait mieux mourir que de fairo 
uu pareil métier.

Après réquisitoire de l’avocat général, 
qui demande au jury un verdict sévère, lo 
défenseur de l’accusé sollicite uu acquitte­
ment qui aura l'avantage de ne pas priver 
lu patrie d’un soldat.

Le jury pense que la patrie peut se pas­
ser du bias de M l’Einincé de la Villctte ” 
et il le déclare coupable. Mais il écarte la 
circonstance aggravante de préméditation 
et accorde les circonstances atténuantes.

La cour condamne l’accusé â vingt ans 
de travaux forcés.

—Les faux témoins ! s’écrie Moisy, mal­
heur à eux !

On no s’explique pas trop cette exclama­
tion.

A TRAVERS LA VILLE
Grand concert hier soir

Soirée h la fois artistique et aristocrati­
que k l’Académie de Musique hier.

Le parquet, très rempli, avait revêtu sa 
toilette de gala : les dames en grand costu­
me de bal, toutes parées de ûeurs, les mes­
sieurs en habits de soirée.

Fête pour les oreilles comme j»our les 
yeux. Le morceau capital était deux ex­
traits «lo Faust, supérieurement rendu par 
M. Raymond, le lieutenant March et Al. 
Lefebvre. On a aussi beaucoup admiré le 
drame The Jacobite, joué par MM. Lavie, 
lieutenant March, Dr Marriott, sergent 
quarticr-inaitre Fellows, et Mlles Steven­
son, Montir.ambert et Uouthicr. La diction 
pure «le collo-ci a été particulièrement admi­
rée ; c'est uuc preuve de plus do l'étonnante 
aptitude dos Canadiens-français pour s’assi­
miler les langues étrangères.

Pour donner l’exemple à ses subordonnés, 
le lieutenant-colonel Montizamberta récité 
une pièce eu français qui a eu un succès 
fou.

Le reste du programme a nussi été fort 
goûté. Nos compliments A MM. Dessone 
et Hussey pour leur excellent accompagne­
ment de piano et «l'orgue.

La recette était pour une bonne couvre, 
le bénéfice de lu veuve du pauvre artilleur 
do la Batterie qui s’est suicidé il y a quel­
que ternie». Elle a été abondante.

A propos de contrebande
Les pr.ses du Constance

QUE VA-T-ON EN TAIRE

UN PROCES INTERESSANT

Il j’ a quelque temps, parlant de contre­
bande, nous disions qu'il ne s’en faisait peu 
ou point de ce temps-ci.

Cc matin, nous avons par hasard rencon­
tré un quelqu’un qui a été intimement mêlé 
au commerce de contrebande dans ces der­
niers temps, cl il continue entièrement co 
quo nous disioiiB.

M. Forsyth, percepteur du revenu, quo 
nous avons interviewé k ce sujet, est d'opi­
nion que la contrebande eut morte sur le 
St-Laurent.

Les contrebandiers auraient subi de si 
fortes perles durant lu dernière saison que, 
découragés, ils auraient renoncé au métier.

Mais il ne faut pas conclure de \k qu’il 
ne vient plus de Miquelon k Québec.

Les cache» de la Côte Nord ne sont pas 
encore toutes vides.

L'automne dernier, uno goélette, la 
Mat'it-Ilose, (pii a été saisie après coup, a 
débarqué quelque part sur la Côte Nord 
quarante-quatre liai ils de whiskey, mais 
serrés de trop près, les préposés â leur garde 
ne purent les mettre en sùrolé ; les doua­
niers eu saisirent une partie et le reste fut 
volé par les naturels de la côte.

l^oa côtiers peuvent fort bien acheter 
quelques-uns de ces barils et les tr.ms|>or- 
ter ;i Québec.

Le Constance vient d’opéror en bas saisie 
d’une goélette portant k sa poupe le mot 
Soureuir, et l a prise k »a remorque. La 
nuit dernière, par accident ou autrement 
le câble qui rotenait la goélette au Cona* 
tance s’est rompu et sur l’ordre «lu capitaine 
de ccllc-lâ, les voiles de la goélette ont été 
binées et elle a tenté do prendre la poudre 
d’esconipctte, mais elle a été facilement 
reprise.

Cc matin, lo Constance était k Pointe des 
Monts, il doit maintenant être rendu fl 
Kimouski, où il laissera sa priso.

Pourquoi l.i êioiiremV a-t-ello été saisie ? 
On croit que c’est sur uu affidavit asser­
menté disant qu'elle a servi À des fins de 
contrebande l'année dernière.

Contrairement k la croyanco de bien des 
gens, il n’est pas nécessaire de surprendre 
lo navire avec articles de contrebande k son 
bord, le gouvernement s’est réservé un 
délai do deux ans pour en faire la saisio.

A propos, on se demande ce que le gou­
jon vernement fédéral entend faire de ccs 
prises.

La Busy, rendue célèbre par les exploits 
de son commandant le capitaine Bouchard, 
et uno autre goélette do Bertbier, dont le 
nom nous échappe, sont encore dans lo 
Bassin. La Marie-Louise est k L’fslet.

Ccs jours derniers, M. Wallace, frère du 
fameux contrôle.rr du Revenu Clarke Wal­
lace, est venu k Québec et a examiué ces 
vaisseaux.

Le gouvernement n’a encore pris aucune 
décision k ce sujet, ne sait encore s'il doit 
les vendre ou les brûler. Il les mettrait 
sans hésitation k l’enchère, nous dit-on, s’il 
était certain qu’ils ne tomberaient pas en- 
oore entro les ».;.iins des contrebandiers. La 
Jfasy est une line marcheuse et pourrait, 
bien donner encore do l’occupation aux 
douaniers.

A propos de contrebande, il se déroule 
actuellement un curieux procès en Cour 
Supérieure.

Une poursuite a été intentée contre un 
nommé Rouleau d’une paroisse non éloi­
gnée en recouvrement drun billet promis- 
soire au montant de quelques cents pias­
tres.

Le défendeur ne renie, pas sa signature, 
mais donne comme raison de n’r point faire 
honneur que la considération du billet en 
question était do la boisson de contrebande.

Voilà un moyen commode de faire de
l'argent ! r

CONSEIL DES ARTS ET 
MANUFACTURES

Le nouveau Conseil des Arts et Manu­
factures so réunit aujourd’hui dans les 
salles de lTntftruction publique pour élire 
tou président et voir k {’organisation géné­
rale.

Los messieurs suivante font maintenant 
partie du Coniteil :

MM. Léonard I. Boivm, marchand ; 
Guillaumo Boivin, manufacturier ; Andrew 
Boyd, marchand ; Victor Roy, architecte ; 
John MeFarlane, manufacturier ; J.-B. 
Rolland, marchand ; Francis J. Hart, mar­
chand ; J. C. VVilsou, manufacturier ; 
William McMaster, gérant Montreal Rol­
ling Mills Co., tous de la cité de Montréal ; 
Eugène K. Taché, assistant-commissaire 
dos Terres do ia Couronne ; J. F. Peachy, 
architecte ; George Emile Tanguay, archi­
tecte ; le révérend J. C. K. lxiilammc, 
tous do la cité do Québec ; Télesnhorc Nor* 

ud, M. PP., de la cité de Trois-Rivfè-rnu
rea ; Paul Payai), manufacturier, de la cité 
de Saint-Hyacinthe ; Alexandre J. Lomas, 
manufacturier, de la cité de Sherbrooke, et 
Damose Lainé, inuuuf c Jrier, do la ville 
de Lévis.

CONSEIL-DE-VILLE

Réception aux caravelles

Séance *pécUlo du Conseil hier Boir.
Présent» : Echo vins et Conseillers Pa­

rent, Leonard, Tessier, Robitnillc, Gagnon, 
Rancour, Johnston, Thibaudeau, Foloy, 
Del il le, Dussault, Paquet et Duchaîne.

Kn l'absence du maire et du pro-m&ire, 
le conseiller Tessier est appelé à présider.

Entre autres lettres, le greffier donne 
lecture d’une communication dn gouverne­
ment fédéral promettant de prendre en sé­
rieuse considération l'opportunité de pren­
dre le» moyens do prévenir tout autre ebou- 
lemcnt du roc.

L’objet principal de cette réunion spé­
ciale vient ensuite sur lo tapis comme pre­
mier ordre du jour *. réception aux cara­
velles.

L'échevin Robitaillo énumère les diffé­
rents articles du programme de réception que 
nous avons déjà publié et dit que la ville 
devrait aider k «ou exécution. 11 promise, 
secondé par le conseiller Parent, que les 
membres du comité des finances » abou­
chent avec ceux du comité de réception 
pour en venir k une entente sur l'cxccution 
d’une partie du programme par la ville, et 
«jue la somme requise soit prise sur les con­
tingenta.

LTcherin Gagnon ne voit pas pourquoi 
la ville se dérangerait pour les caravelles 
et propose un amendement secondé par le 
conseiller Dussault, k l’cucoutre de la mo­
tion Robitaille.

Le conseiller Johnston,qui s’était d’abord 
opposé à toute réception officielle nu comité 
des finances, dit quil a changé d’opinion, 
et donne ses raisons. Il croyait qu’aucun 
des ctliciers des caravelles n’appartenait k 
la marine espagnole. Il a appris depuis 
que ce sont des officiers régulièrement nom­
més par lo Gouvernement et est d’opinion 
qu'on doit leur faire uno~ réception digne 
du pays qu’ils représentent.

Le conseiller Parent se moque un peu do 
l’amendement du conseiller Gagnon, et 
ajoute qu'une autre raison qui devrait nous 
engager à bien recevoir Ica caravelle», c’est 
quVlles sont accompaguées par un vaisseau 
ae la marine américaine.

L'échevin Robitaille désire ajouter que 
ccs vaisseaux ont été officiellement reçus à 
New-York et ailleurs, et ne devraient pas 
être moins bien reçu» k Québec, la capitale 
de la province. Il regrette sincèrement que 
l'échevin Gagnon ait cru devoir proposer 
un tel amendement.

L’échevin Thibaudeau parle aussi forte­
ment en faveur de la réception.

Le voto'est pris et donne le résultat sui­
vant. Pour l’amendement : MM. Gagnon, 
Delille, Duel aine et Dussault ; le reste du 
Conseil votant contre.

La motion est enlovéc par le même vote.
M. .Iules Tessier est ensuite nommé pro­

maire pour le prochain quartier.
Après quelques autres affaires de routine 

le Conseil ajourne.

Au recorder
L'un des batailleurs arrêtés la pcmaine 

dernière et qui avait plaidé coupable toril 
en prétendant qu’il avait été provoqué, et 
boh adversaire que des amis avaient fait 
échapper des mains de la polico, ont été 
condamnés ce matin k une amende de $15 
chacun pour ne pas faire de jaloux.

Les deux individus qui ont aidé à l'éva­
sion du prisonnier verseront $10 chacun 
pour leur apprendre k respecter la justice, 
même quand elle n’est pas en uniforme.

Le porc d’uir marchand de nouveautés de 
cette ville, malade et sans résidence, de­
mande comme nue faveur d’être admis 
chez McLaren. Le recorder acquiesce ù 
sa demande.

Un matelot ivre, nc«]uitté.
Un ivrogne récidiviste, huit jours k dé- 

4a it de paioment d’amcinic.

Bureau de la paix
L’enquête Carrier tire k sa fin, mais l’ha­

bile courtier est toujours au large.

Parc Déry
Mardi et mercredi prochain, les 20 et 21 

juin, amont lieu au l’arc Déry de» courses 
qui promettent d’être un grand succès.

Les rapides coursiers qui ont créé tout<^ 
uno sensation à Montréal aux dernière» 
courses du l’are Lépine prendrout part à 
ccs concours de vitesse.

Un nous dit qu’il y a déjà trente che­
vaux d’inscrit».

Commencement d’incendie
Par l’imprudence do plonrbiersnui avaient 

déposé leur réchaud k plat sur rk couver­
ture, le feu s’est déclaré k midi sur lo toit 
de l’ancienne épicerie Watters, de la rue 
Fabrique.

Les pompiers ont vito éteint co commen­
cement d’incendie.

Dommages peu considérables.

Immigrants peu désirables
Le California nous a amené d'Hambourg 

quelques centaines d'immigrants, les ulus 
dépenaillés, sales, repoussauts qui soient 
encore venus ici cette saison.

Ils sont expédiés sur le continent nar 
une association philanthropique allemande !

Grand merci 1

Une position ennuyante
Quelle affreuse chose que de s’éveiller en 

plein cujur de nuit, subitement atteint du 
cholé/u, quand le médecin lo plus proche 
est k un rnillo de distance, et personne 
pour l’envoyer chercher. Imaginez si vous 
le pouvez une situation plus ennnvante j 
et pourtant lo» cas do cette sorte so ‘ très 
fréquente. La position n’aurait jatnu.s été 
dangereuse cependant si l’homme de la 
maison avajt pu k la maiy une bouteille do 
Fain Killer' Perry Davies, car c'est uq 
remède qui ne manque jamais do guérir le 
choléra, les crampes, la diarrhée on la dys^ 
senterle. Tous le» droguistes en vendent, 
2pc pour uno bouteillo de grande dimen­
sion?

Un contrat important
Nous apprenons avec plaisir que les Ré­

vérendes Dames du couvent de Slllery, Qué­
bec, ont donné un contrat pour un magni­
fique petit orgue à deux claviers eu weo 
pédallier qui sera installé dans leur cha­
pelle pour le mois de septembre prochain.

Cette commande importante a été con­
fiée à nos populaires éditeurs de musique, 
MM. Lavigueui k Hutchison. Nos félicitai

Tl

r5^^ ' Lecture attrayante
. Chez Filtcau k Frère, rue Buadc, on 

trouve leu derniers livres publics, les plds 
instructifs, les plus intéresxants.
•

Le dernier " yankee trick ”
La dernière curiosité aux Etats-Unis, 

c’est le dollar-médaillon, une merveille 
d’orfèvrorio.

A l’odl nu, c’est une pièce do monnaie 
colombienne ordinaire. Rien de suspect ; 
pas lu moindre fissure, pan le moindre 
bouton. Cependant, Il suffit d’une légèio 
pression sur une de» inscriptions pour faire 
jouer un ressort qui ouvre la pièce ; seule­
ment il fauLsavoir sur quelle lettre tou­
cher. Le» Américains distribuent à leurs 
amis leurs photographies de cette façon. 
M. Dauphin, gérant du Téléphone Boll k 
Québec, nous a montré l’un de cos curieux 
médaillon» qu’il a reçus d’un oncle d’Amé­
rique.

Erratum
Dans notre article sur l’industrie du cuir 

k Québec, publié il y ''a quelques jours, le 
typographe a en un endroit changé le nom 
de la ruison commerciale de la nouvelle 
tannerie érigée a 6t-Sauveur par MM. 
Cantin et Bresse en celui de Cantin *0 
floche t te.

Le lecteur a sans doute rectifié lui-même : 
il fallait lire Cantin k Bresse.

A Sainte-Anne
700 k 800 pèlerins de Saint-Hyacinthe fie 

sont rendus k S&lutc-Anne hier par le 
Trois-Rivières.

On dit que l’un des pèlerins, boiteux de­
puis plusieurs années, u laissé ses béquilles 
au suuctuaire delà thaumaturge.

Un autre pèlerinage, 500 personnes dont 
20 prêtres, venant de Knowlton, Cautous 
de l’Est, a aussi visité Ste-Anne hier.

Sel
Deux cargaisons sont venues en mains 

durant la semaine dernière. L’une consi­
gnée k des importateur», l’autre a changé 
uo mains k conditions privée», 39 cents 
dit-on.

Le sel •« vend au magasin a 50 cts lo sac.

Truite __
Dans les vitrines de M. Chiuic, quin­

caillier de la rue St-Pierre, le» passants 
admirent un magnifique snécimeu de truite, 
pris dans le I've Edouard par M. J. Ri u- 
ueau. Taille : 22 pouces ; poids 5 livres.

Avis aux chasseurs
S'il faut en croire cc qu’un cultivateur 

de Pin-Tendre raconte, il y aurait plu­
sieurs chevreuils dans lo voisinage de lx-vis, 
dans le Jkùs de Ht-Henri.

Dimanche, dan» un champ, au village, 
Biir la ferme Dali aire, un magnifique che­
vreuil broutait l’herbe tondre tout comme 
l'aurait fait une bête h cornes, sans s’in­
quiéter le moins du monde des passant».

A quehiues arpents plus loin »e trou­
vaient (leux nemrods s’avançant avec 
d infinies précautions, supputant probable­
ment déjà dans leur pensée, le prix de 
l’animal. Mais le chevreuil a l'oreille line 
et le jarret solide. Celui-ci n’ont pas plutôt 
vu no» deux chasseurs, qu'il Jiuma l’air et 
partit comme un trait, franchissant fossés 
et clôtures pour aller s’enfoncer dans la 
forêt, laissent tout peuauds les deux neiu- 
roda improvisés.

Les inconvénients d’une ribotte
Samedi, un pauvre diable de Journalier 

s’en retournait chez lui avec dans son gous­
set, les quelques chclinc, produit du péni­
ble travail de la semaine, iors«]u*il eut la 
malencontreuse idée d’entrer dans un res­
taurant pour prendre un verre de bièro 
pour »e rafraîchir. Des amis lui en firent 
prendre d’autres, si bien qu’il perdit.... 
«on argent. En arrivant chez lui, il consta­
ta avec douleur que son gousset était vide.

Samedi prochain
Un télégramme reçu hier matin par M. 

Dorion, secrétaire do la Q. A. A. A , l’in­
forme que le faïnoux club de Lacrosse de 
Sherbrooke a décidé d'accepter l'invitation 
des Québecqitois de venir jouer une partie 
de crosse ici samedi prochain le 17. Co sera 
une joute de» plus intéressantes, car nos 
joûteurs ont fait des progrès marquants 
depuis leur lutte avec les Montréalais, et 
on nous prédit deux ou trois changements 
sur les douze», qui donneront Ireaucoup de 
force au club. Hans doute que lo terrain 
sera rempli do spectateurs, et nous pou- 
vous garantir à ceux qui 3' assisteront 
qu’ils n’niiront- pas ù le regretter.

Après cotte jo&te, le» jeunes Québcc«juois 
»e mesureront avec les Indépendant» de 
cette ville.

Les Caravelles Espagnoles
Les Caravelles Espagnoles seront dans 

jiotro port demain matin. Que ceux 
qui désirent garder un souvenir du passage 
(Uns notro fleuve de ces fameux vaisseaux, 
s'empressent de »e procurer un de ccs Ko­
daks que la maison Livcrnois loue k raison 
de 25c par jour.

Avec ces instruments perfectionnés, pas 
besoin de savoir la photographie, chuque 
pose est un succès.

Avis aux amateurs.

Personnel
Le rév. N. Z. Jean, curé de St-Fmnçois 

do Témiscouata, est en ville, l’hôte de son 
frère M. Alex. Jean, rue Ht-Jean, H.-V.

•
Pianos pour les vacances

Nous engageons les personne» qui ont 
l’intention de faire l’acquisition d’un piano 
pour le» vacances à ne pas manquer d’aller 
visiter le magnifique établissement de M. 
L. K. N. Prattc, No 1G70, ruo Notre- 
Dame.

M. Pratte vient de recevoir, pour les va­
cances, un nouvel assortiment de pianos et 
l’on trouvera, comme toujours, k son maga­
sin, le choix le plus considérable et le plus 
varié du pays, à de» prix aussi bas que 
peut le comporter la qualité supérieure do 
«e» instrumenta. M. Pralte qui, en trai­
tant toujours ses clients d'une manié!0 
libérale, a réussi à établir uno maison de 
confiauce, ne tient aucun instrument infé­
rieur et 11’emploio pa» d’agents t mal» on 
trouvera ses prix plu» bas qu'ailleurs pour 
la même qua lit<$.

A part des instruments neuf» dan» tous 
les styles, la maison L. E. N. Pratte a tou­
jours en magasin un assortiment d’uno cin­
quantaine de pianos dans tous les prix, de 
»40 k $250. Plusieurs de ces instrument» 
sont comme neufs, et sont offert» à grande 
réduction. Les personnes qui ne pourraient 
aller les visiter sont priée» de demander 
le» catalogues illustrés. N'importe quoi 
instrument sera expédié sur' approbation, 
sans frais k n’importe quel quai ou gare 
dans la province de Québec.

Vin an Quinquina du Dr Ed
Morin

Ce vin généreux, bien supérieur aux 
autre» préparations de Quinquina, est forti­
fiant pour l’estomac ; il rend les digestion» 
faciles, il est souverain contre l’épuise­
ment, les diarrhées chronique» et les affec­
tions scrofuleuse».

Ce vin est aussi employé avec beaucoup 
de succès pour le» maladie» du cœur ot du 
foie, il est surtout efficace pour relever les' 
forces abattue» par le» maladios de lan- 
geur.

Le Vin au Quinquina du Dr Ed. Morin 
•• vend choz tons les marchand» do re­
mèdes.

VIN DE MESSE

Importante communication au
clergé

Les membres du clergé voudront bien 
lire le certificat quo vient d’adresser n la 
maison A. Toussaint A Cio, de Québec, 
l’abbé Michel Rua, de l’Oratoire Halésien 
do Turin, successeur du vénérable Don» 
Bosco.

Ce certificat indique la provenance des 
vins de me&sc offerts par cette maison et 
oorifitituo à lui seul la plus hauto recom­
mandation quo l’ou puiaso désirer. Voici 
ce certificat :

Turin, 00 19 mai 1893.
Je, soussigné Michel Rua, prêtre, supé­

rieur général do la pieuse société de Saint- 
François de Sales (Suléaicns de Doin Bosco) 
certifie (pie la maison A. Toussaint k Cio, 
de Quebec (Canada), a acheté de M. Char­
les Foa, avocat et notoire royal k Turin, 
4,825 litres do muscat blanc do Canelli. 
Ayant la certitudo que cc vin, fait avec du 
raisin récolté k CaneDi, est pur de tout mé­
lange et absolument naturel, je suis heu­
reux do déclarer que les 4,825 litre» de vin 
dont il s’agit peuvent être livrés au cl*rgé 
comme matière certaine du Haint Sacrifice 
de lu messo.
En koi de quoi j’ai délivré le présout cer­

tificat pour valoir co que de droit.
Turin, cc 15 rnu/1893. *

. Anné. Mjoiiiu. Rru,
R. M. des Halésiciis de D. Bosco.

Note.—Nous sommes heureux d’ajouter 
(pie 8. G. Mgr Bégin, coadjuteur do H. K. 
lo cardinal, qui connaît ce produit do C’a- 
nolle, le recommande lui-même pour los 
vins dé messe.

Tour le moment, ce vin n’est en vente 
que chez MM. Chu S. Ri vérin, L. N. Ber­
geron k Cie, J os. Picard, tous de Ht-Roch. 
Prix du détail $2.50 le gallon ou $5.50 la 
douzaine do bouteilles.

N. R.—Une réduction importante sera 
fuite aux viua du clorgé.

L’e vin ne contient que l’alcool développé 
par sa propre fermentation ! î !

Garde malade
Une «lame habituée comme garde-malade 

offre scs service». Elle est munie de bons 
certificats. S'adresser k

Madame VKUVK GuiLMKT 
12 juin—3 fuis Ht-IIenri do Lévis.

C. C. Riciiahd ét Co,
Messieurs,

Je m’étais heurté une jambe si fortement 
que j'ai été obligé (le ine faire transporter 
chez moi en voiture. Je me suis immédia­
tement frotté la juin be avec du Linimen 
Mi rut rdc t au bout do 48 heures, je pou­
vais m'en servir comme auparavant.

Joshua Wynauoht.
Bridgewater, N. S.
Ce cordon ù votre doigt veut dire 

“ apportez à la maison uuo fiole de Lini­
ment Minurd. ”

Soleil
Préservez-vous des rayons du soleil, et 

conservez une agréublo fraîcheur k l’inté­
rieur de vos maisons et de vos bureaux, 
en achetant de Clmrlund k Cie., manufac­
turiers de Levis, des " rideaux ” en lattes 
de l>ois.

Demandez leurs circulaires, elles vous 
donneront tous les renseignements néces­
saires.

Le» plus hautes récompenses aux Expo- 
ekioiu* de Québec, Ottawa, et Kingston, 
Jamaïque. 3 juin—im

Fraserville
Un institut pour le traitement de l’alcoo­

lisme, du tabac, «le 1 opium et de la mor­
phine par le chlorure d’or et de soude est 

ouvert à Fraserville sous la direction du 
Dr J^. O. Cloutier. G juin—1 m

Fortin «fc Michaud offrent de mugnifhptes 
blouses de printemps eu bas du prix coù- 
•qus

On doraxuido k l'HAtel Keçina, Saint-Anne 
do jkuupré. deux jeunes filles, Hachant l'an- 
mais et le'français, ayant déjà servi comme Iule de Mille. Bons g.*u»cs.

S'adresser k F. SI M AR D.
Propriétaire.14 iuin 18!)3.—i. n. 0.

LIVRES
(franc de port)

M. Barnes do Now-York, par («millier 
Mon oncle et mou curé, par J. de la J De to 
Vaillant, par Jacque» Vincent 
La nouvafno (le Colette, par SclmlU 
Aurotte, par Henry Cre\ »l!o 
Jean de Kordron, pur Schultz 
Uno folie, par Jeanne Mairct 
Disparu, par Del pit *'
I/As-asidn. par Jules Termina 
1a; Chevaliers du poignant, par Montépln 2i) 
Ixî médecin dos pauvres, ** " CO
J .A for«?t «le Hondy, 85 J
L'homme de la nuit, par do Cast) no :u>
Im chemin des larmes. £5
Bouche close, par Léon do Tin«oau fl.00 
Plus fort-que la haine, " •• 1.00
Ch-.rmo rompu " *• 1.(0
Mailro <«ration, " •' 1.00
Madame Coroutine, par Bazin ].ou
Fréchette, Originaux et Détraqués &0c
Ix; diable au XIXc siè»1!»: ou les mystère» 
du spiritisme, par Dr B Maille, illustré, et 
publie par série do uo

Ifto'
15
15
15
15
15
15
15
15

J. O. F.Leau
27 rue Buude

Il juin 1S93.—Im.

Librairie Ste-Anne
J.A.LANCLAIS&FILS

Libraires-Papetiers 
An poste bien connu :
NAIKOX BLANCHE

123 Rue St-Joseph
Assortiment complet de papeterie
8PECIAJâIT£.—Oblots do culte : Oatcn- 

6oirs, calices ciboires, burettes, chande­
liers candélabre», etc.

Unique agence pour les célèbres 
cloches de la maison ïïavard

LES FABRIQUES sauvent 30 p. c. en nous 
confiant leurs commandes pour oc» di­

vers articlei
Chasubles, chapes, (lnîmatlones, aubes, 

draps mortuaire», etc-, û -0 p. c, moins 
cher que par lo passé.

Crèches de NoéL
Statues décorées ou non
VINS DE MESSE

ATTENDU SOUS PEU ! Bréviaires (nou­
velle édition canadienne), ML»c1h, Fonts 
Baptismaux. Bénitiern, Pisclucs, numéro» 
pour bancs d’église, etc.

rr.—t. r.
Livres d'écolo, do comptabilité. Pape 

texte on tous gonros, Encre*, Fleurs funé- 
ralros, eto.

M

___LAN GLA 18 êt FILS ont un plus beau
stock que Jamais et invitent tous les anus an l'ancienne maison bien cottna» J, A. L*A X- 
OLA1S k leur faire vlslto ou 4 so mettre on 
relations avec eux par poste, télégraphe ou té­
léphone.
Célérité «t satisfaction garan 

ties pour toutes commandos
J. A. LANCUUS A FILS,

123 rue St-Joaeph,
■ âéO—

Bazar do la Fointe-a x-Trcmbloi'
-------- V .

Pour venir on aide h uno couvre d mit fols 
Hôculuiro : lo Oouvkn r m; ckttr imrouhkT is
Orandrar mS?iT l,illltc »«torIsa!ion (le fié?
nonce I. (w, lfi/iPV"’ .‘ oud Wtour de Fou Kmi. 
iionui 10 Uiiilltiftl Ar. licviquc de UatLo-* suwms lu pairutiagc immédiat du* cm\* dé ii-
Pointo-aux-Tremble*. M. .abbé A. J*uch«S?»

Samedi, lo 15 juillet prochain
" OKPIOIKRS. i fi
e^V*Dd5ÎS!‘ ho*orn*ri* ; ««K Lotus ïj

^^l?°!l, *°rüAtivo : m,M0 x* Dur vol.Bec rota! ra.TréhuriArn ? Miin xr 1 ....T »? a • r- -x* Durvoi.Secrétaire-riéburièru : Mlle E. LaurioL
DAMES ZELATRICES

(r
1 ,riTîiblRL'i?lc;IxaBlll,c M—Mme* F. DorvaL ;
wZ?t î» if kt-Fraiiçoi* de Italie. •• — Mmes T 
t-nÜ 1,dI-au- A l>0U8le, J. Mali/:. 11- oin.J

do I able " I/» Sacré-C-'o-ur "_Mim-u r» r J 1
ruo. L. Koch ou o, A. Cluirmoiit et Cl.arlos'Dipî

rufralch*«cémenta "Sic Aime.L LaurioL 1,111 °’ A< ,A,,Sloi* J' Eob-tullieW
Par Ordre. t

KLODIi: LAU1UOT. Scc.-Trés. h
Pendaid le cour* du bax.tr, il y aura ’ 

un dimanche, chant d ur.c ro utosoUmielh; t.ar 
leurs cl;ifctfiigué?, ot (lu plu» mu « ran do 

Hoiréc dramatique ut- nuiKicalo. qui ion*, «leux5, 
devront encore une fols rvunlr au to:t pater-' 
V®. , nombreux Qu<b C'iuo1» uuiiNdc la 
i ai uto-aux-1 rem blés et les amis attic c» do 
cette nnroissr. v

13 Juin lbtr.t-ÿj

POELE DE CUISINE IlÏÏi

L E DE Ci AZ DE QU EBEO \ j 
t do poélo» «io citir:i:io k ga» •

l.

A POMPA G NT
un M>>soriimont uo poêlon uo citisinoft ga» 
los plus apprécie» il vendre k son burcavu

POELE CABINET $18.00
Cés poHt h. pour tout cc qui concerne la cul- i 

sine do famille, cuire, rôtir, liouilllr. griller, • oUX, sont sans rivaux. la »upnriorité do 14* 
cuisine au gaz «•>( prouvée tou- lwjo tes p «r h»? 
dunrando cTaugiuciiiation dan» le uumbio dc«*’^ poélo» fourni» par la compignlo. »

Aucun combuiitihit* no j««ut être comparé au» 
gaz poil l’économie et ht commodité. P.us daV 
cendre, ;ous»iêru ou suio. Toujour» prêt fonoiioniicr. ’ ,

Deuia; dozrle» et vtryez-los en opération.
*Iu«; fourni pour cuisine p »r rncsuiour wpé- : cial 6 raison de $1.25 par 1,'jtO pied». t ■
13 juin 1^13—lm £

kltÊÊIÊÊÊfftÊÊÊtÊÊÊÊÊÊÊÊÊlÊÊBÊSÊÊÊt^oéSM^WÊlÊÊÊÊtIBÊttBBUÊÊÊÊ k WU, I

Association des Architectes^
DE LA PROVINCE DE QUE9KC *\ 

-------- -- r J
^’EXAMEN SEMI-ANNUEL jwiir ad­

mission k l'êliule ou U riif.m.i'.i icuia- 
tion aura lieu dans les chambres «!«• l’Asadf; 
ciation No 180 rue 8t-Jacque», MARDI é<j 
MERCREDI, les 27 cl 2S JUIi.LET pro<w
chain, k 10 heures «a. m. chaque jour. Le» 
aspirants sont requis de donnei un Mioisf 
d’avis au soussigné, accompagné des fionOS 
raires nècrssaiics. , fj

Honoraires pour admission ;Y l’étud^'j 
$10 ; honoraires pour enregistrement, S25^

ALEX. C. Hl.'TCIIjHON, H 
12 juin—3f Suc. A. A. P. Q,]

CHICAGO
L’agence

•o«>o-

i anadienno
CH ICAGO ' I 

EN FACE DE LA 4* COURT HOUSE » '
— kOUS I.r: PATltONAOt: — V

Du dergf,d) la mUlê M-J ût-DqMide tt de»
Furéslicr» Caiiio!iqt:ei •

-----ooo—
COM1TK DK DIHECTION :

Michel Cyr, prés. Hoc. St-Jean-Pap: U te.
Jl-B. L’Heureux, vicc-préA. do
Gabriel Fraucüére, uv-. do

Dr Ch» Cyr, Dr J. Z. Bergeron,
U. J. Franehèrc, A. Christiu. mauuf.

JAo A. liorocquo j
Fondée pour l'aeoonrmodatlon des Cana­

diens qui visiteront Chicago ,

Prospectus et Guide de Chi-\ 
caç;o de P agence u0W;'"ci
en iimbre»-;>o^tc. .
Chambres, restaurant, ecrvioo do voi­

tures. etc., etc., rouf, le contrôle absolu 
do l'agence, échange d'argont, 

Itcnscignemcntu "cnérnux
ECONOMIE POUR TOUS 

Voyez los prospectus et voui 
sauverez 25 “o

DANIEL BEfiGEVM, IS ». ECREMENT,
Gérant. Socrétalro.

EUGENE BESAL'LNtf RS.
L'ürrcàpoudawSt

M. CONAiD IHc-ONAlD,
Acent de bidet-* do choniiti «le ic\\ lâSvis, 

Kopréseulaiit p*jur le Ui^triet do Qiiebec,

VENDRE.—A «St-Charles de Bcllc- 
cliasse, une bonne maison «le pierre, 

avec grand emplacement, situé» près do 
l’église. Poste très avantageux pour lo 
commerce. Conditions faciles.

S’adresser k
13 juin—1 sein A. PA<,*UET.

GRAND PELERINAGE 
BONNE STE-ANNE* DE B J AU PRÉ
A VKC la bien veillante permission de «Son 

Eminence lo cardinal Tasbln ic.iu, ar­
chevêque de Quélroe, la Ligue du Sa*:ié- 
Casnr des hommes de 8l-Rocli, sous la «li- 
roc Lion du rév. M. F. Iî. IL-lunger, curé «lo 
St-Roch et premier diroctour de la Ligue, 
fera son prouder pèlerinage
Dimanche prochain, le 18 juin,
par le chemin de for Québec, Montmorency 

et .Charlevojx.
Un chœur composé des meilleur» chan* 

très, sous la direction de M. Eu.l.cgiré,5 
maître chantre de la Basilique, «ujçotnpa- 
gneia les pèlerins.

Le dépar t aura lion de l'église St*Koch, 
drapeau en tête, À h. a. m.^On æ rendra 
k la gare du chemin de for du Q.M.A C. en 
procession ; ne prendront les tangs de U 
procession que les membres de la Ligue, et 
au retour du pèlerinage, la procession co 
formera de nouveau juaqu’û l’église St- 
Roch où Ü sera chanté un Marpiifcat par 1» 
chœur qui aura accompagné le pèlerinage 

Tons les membres do U Ligue sont priés 
do porter l’insigne de la société.

Il y aura deux trains do départ, le pro- 
rnicr k six heure», et le deuxièinoet dernier 
k 7 h. 10. Les femmes ot les enfants ileê 
membre» do la Ligue pourront prendre part, 
k ce pèlerinage. Lo pèlerinage aura lieu d« 
beau comme de mauvais temps. .

F. H. BELANGER, Ttre, f 
—12, 15, 16 et 17 Directeur.

TANGUAY & VALLEE1

Architectes-Evaluateurs ■;

Bureau: 38rueSt-Eustaclie

Mercier, Gouin & Lemieux
Bureau: “Bâtisse New-York Life’ 

7, PLACE D’ARMES

A LOUER.—Situes au No 177 Grand®.Al­
lée, bloc Garncau, cotto Jolie rêxiaenco 

do famille, Possédant tout lo confort et »«• 
améliorations modernos, dépendance», era, 
occupée pendant plusiour» sur.érs par ms*
dame J. G. Scott.Pour plus amples information»,

S adro«»er a .
P. QAUNKAU, FlLS& CI Ji 

SI mai-teeiu ruo DalhousA.

é


